VaYekhi [Jacob vécut] (3)
Ne t’énerve pas à cause des malfaiteurs 
608) Cet enfant commença et dit « A David, ne t’énerve pas à cause des malfaiteurs». C’est écrit « A David ». Si c’est un psaume, pourquoi n’est-il pas dit « Un psaume de David » ? Et si c’est une prière pourquoi n’est-il pas dit « Une prière de David » ? En effet, où qu’il soit écrit David, le saint esprit l’a dit.

609) « Ne t’énerve pas à cause des malfaiteurs». Ne devrait-il pas être dit « Ne te lie pas avec les malfaiteurs » ? Mais plutôt, ne crée pas de querelle parmi les malfaiteurs car tu ne connais pas ta propre fondation, l’incarnation de ta propre âme, et peut-être tu ne seras pas capable d’y résister si c’est un arbre qui n’est jamais déraciné, c’est-à-dire une âme qui ne se réincarne jamais, qui est très fort, et ensuite tu seras repoussé devant cela.
610) « Et ne sois pas envieux des malfaiteurs » Ne regarde pas leurs actions et tu n’en viendras à les envier. Il en est ainsi parce que quiconque voit leurs actions et ne jalouse pas la gloire du Saint béni soit-Il viole trois prohibitions : « Tu n’auras pas d’autres dieux devant Moi, tu ne te feras pas d’idoles ni d’images », et « Tu ne prosterneras pas devant eux ni les serviras ; car Moi, le Seigneur ton Dieu, suis un Dieu jaloux ».
611) Pour cette raison, l’homme doit se débarrasser d’eux et s’éloigner d’eux. C’est pourquoi je l’ai quitté et je me suis détourné de son chemin. Désormais – maintenant que je vous ai trouvé – je dirai ces versets devant vous.

Et il dit « Et Il appela Moïse ». Dans le mot « appela », il y a un petit Aleph [en hébreu], indiquant que cet appel était incomplet parce qu’il était seulement dans le tabernacle, qui n’est pas un lieu permanent, et dans un autre pays, car il n’y a de complétude qu’en terre d’Israël.

Un petit Aleph
612) Il dit aussi que dans l’appel à Moïse, le petit Aleph est la Shékhina [Divinité], et dans les mots « Adam, Seth, Enoch », Adam est avec un grand Aleph, indiquant la complétude du mâle et de la femelle ensemble. Quand un petit Aleph est écrit, il suggère seulement Noukva, Shékhina.

Aussi, « Et Il appela Moïse et Le Seigneur lui parla depuis la tente d’assignation, disant... ». La tente d’assignation est Noukva, Ainsi, la parole n’était que de Noukva. C’est pourquoi c’est écrit avec un petit Aleph, puisque les petites lettres indiquent Noukva, les régulières, ZA, et les grandes, Ima ou la complétude du mâle et de la femelle ensemble, ce qui n’est que par Ima.
613) Aussi, c’est comme un roi qui est assis sur son trône avec sa couronne et son royaume sur lui. Il est appelé « Le Roi supérieur ». Et quand il descend et va à la maison de son serviteur il est appelé « un petit roi ». Ainsi est le Saint béni soit-Il. Aussi longtemps qu’Il est au-dessus de tout Il est appelé « Un Roi supérieur ». Quand il abaisse sa résidence en bas, au tabernacle, Il est un roi, mais Il n’est plus aussi supérieur qu’avant. C’est pourquoi il est écrit avec un petit Aleph.
614) « Et Il appela » veut dire qu’Il l’appela et l’invité à Son palais depuis la tente d’assignation. La tente sur laquelle le compte des saisons et des fêtes et Shabbat dépend, comme il est écrit « Qu’ils soient des signes, et des saisons ». En elle est le calcul du compte. Aussi, elle est la lune, Noukva, et tous les changements des jours réguliers, des saisons, des fêtes et des Shabbats, viennent des changements de stature de ses Mokhin. Noukva est appelée « une tente ».

615) « Disant » veut dire révéler ce qui était caché dedans. Partout où il est écrit « Disant » signifie que la permission a été donnée de révéler. Cependant, la révélation est donnée à la lune, Noukva, d’un lieu où Moïse, ZA, se tient.

616) « Et le Seigneur parla » est en haut, Bina. « A Moïse » est la ligne médiane, ZA, puisque Bina donne à ZA et « Disant » est le dernier, Noukva, qui reçoit de ZA, le lieu où il y a la permission de révéler – le monde révélé – puisque Hokhma apparaît seulement dans ses mains et pas dans la Sefira au-dessus d’elle. De ce fait, le mot, « Disant » se réfère à elle, et suggère la révélation qui était cachée dedans, révélant ce qui était caché au-dessus d’elle, qui est considéré comme intériorité par rapport à Noukva.
Il est aussi écrit « Et ils apportèrent le tabernacle à Moïse ». « A Moïse » puisque Moïse le vit dans la montagne, puisque le Saint béni soit-Il lui montra la vision, comme il est écrit « Comme il t’a été montré dans la montagne ». Il est aussi écrit, « Selon la vision que le Seigneur montra à Moïse ». De ce fait, maintenant ils lui apportèrent le tabernacle, pour voir s’il était comme l’autre tabernacle qu’il vit.

617) Cependant, pourquoi, « Et ils apportèrent le tabernacle à Moïse » ? Pourquoi Moïse n’est-il pas allé au tabernacle ? Cela ressemble à un roi qui souhaitait construire un palais pour la reine. Il commanda aux artisans : « Ce palais ici ; ce palais là ; un lieu pour le lit et un lieu pour le repos » Une fois que les artisans le firent, ils le montrèrent au roi. De même, « Et ils apportèrent le tabernacle à Moïse », le maitre de maison, l’homme de Dieu. C’est pourquoi Moïse n’alla pas au tabernacle, mais ils lui apportèrent le tabernacle.

Quand le palais fut complété, la reine invita le roi au palais, c’est-à-dire elle invita son mari le roi pour être avec elle. C’est pourquoi « Et Il appela Moïse » est avec un petit Aleph, Noukva, puisqu’elle appela Moïse, ZA, son mari, pour être avec elle.

618) Et parce que Moïse, le maitre de maison, ZA, est le mari de la reine, il est écrit, « Et Moïse avait l’habitude de prendre la tente, Noukva, et de la planter en-dehors du camp », ce que personne n’est autorisé à faire.
619) « Et le Seigneur parla » est un autre degré, élevé, Bina, puisque « Et Il appela » est Noukva, « Moïse » est Tifféret, et « Le Seigneur parla » est Bina. Ensuite, quand Moïse fut invité à venir dans Noukva, Bina commença et dit « Quand un homme parmi vous amène une offrande », puisque Bina est celle qui parle. Qu’est-ce que « homme » ici ? Il aurait été suffisant de dire « Quand l’un d’entre vous fasse une offrande » ou « Celui qui fait une offrande ». Cependant, quand le soleil et la lune se rejoignent, c’est-à-dire TM, Bina commença et dit « Homme ». Et ensuite les deux sont appelés « Homme », au singulier, comme il est écrit « Le soleil et la lune se tenait ». Il ne dit pas « tenaient » au pluriel, puisque le texte parle d’un temps où ils sont en Zivoug.

620) « Quand un homme parmi vous amène une offrande au Seigneur ». Quiconque réalise le travail de faire une offrande complète sera un mâle et une femelle, c’est-à-dire il sera marié à une femme. C’est le sens des mots « De toi », qui sera dans ta vision. En d’autres mots, Bina parlait à TM, qui est Moïse, qui est appelé « un homme ». « Amène une offrande » signifiant qui sera une offrande parmi vous, mâle et femelle, comme toi. « Une offrande » veut dire qu’il unifiera tout, en haut et en bas. C’est pourquoi il dit tout d’abord « Une offrande au Seigneur » unifiant de bas en haut, et ensuite il dit, « Ton offrande », unifiant de haut en bas.
621) « Tu apporteras ton offrande de bétail, de chèvres et de moutons». « De bovins » est pour montrer l’unification de l’homme et des bovins. L’offrande au Seigneur est l’homme, l’union de bas en haut. Et de lui cela se déploie en bas ce qui est « Ton offrande de bovins ». Ces deux unifications brillent ensemble. « De chèvres et de moutons » sont les pures Merkavot [Chars/assemblées]. Quand il dit « De bétail » on peut penser que cela veut dire n’importe quelle bête, pure ou impure, de ce fait il répète et dit « De chèvres et de moutons ».
622) « Tu devras faire ton offrande ». N’aurait-il pas du dire, « Son offrande » ? Cependant, d’abord, il doit y avoir une offrande au Seigneur, et ensuite ton offrande. « Une offrande au Seigneur » est l’unification appelée « homme », quand Noukva doit être élevée pour un Zivoug du Khazeh de ZA et au-dessus, ce qui est appelé Adam [homme/Adam]. « Ton offrande de bétail, de chèvres et de moutons » est pour déployer l’illumination du Zivoug du Khazeh et en haut vers les inférieurs du Khazeh vers le bas, pour montrer l’unification de bas en haut et de haut en bas. De bas en haut est une offrande au Seigneur, et de haut en bas est ton offrande.
623) C’est comme un roi qui s’assoit au sommet d’une très haute montagne et le trône est établi sur cette montagne. Le roi qui s’assoit sur le trône est supérieur à tous. Un homme qui offre un cadeau au roi devrait l’amener degré par degré jusqu’à ce qu’il l’élève de haut en bas, il est connu que ce cadeau du roi descend d’en haut à l’aimé du roi en bas.
624) De même, au début, un individu monte dans son degré de bas en haut, et ensuite il est appelé « Une offrande au Seigneur ». « De chèvres et de moutons » il descend dans ses degrés de bas en haut et ensuite il est appelé « Ton offrande ». C’est pourquoi il est écrit « J’ai mangé mon rayon de miel avec mon miel ; j’ai bu mon vin avec mon lait » c’est-à-dire homme et offrande au Seigneur, puisque le Saint béni soit-Il dit « J’ai mangé Mon rayon de miel avec Mon miel ; J’ai bu Mon vin avec Mon lait ». « Mangez, amis » est « De bétails, de chèvres et de montons » et ensuite fais ton offrande.
Il attache son poulain à la vigne

626) Cet enfant commença et dit « Il attache son poulain à la vigne, le petit d’âne à la vigne de choix ». Il est écrit « Il attache son poulain ». Ne devrait-il pas être dit « Il attache un poulain » ? Cependant, les étudiants débutants devraient se méfier de la flèche de la Klipa, le poulain, et le saint nom, Koh, est inclut là pour l’assujettir, c’est-à-dire le Youd de « J’ai attaché » et les Hey de « Son poulain ».
627) Comme le saint nom est suggéré ici, il est suggéré dans les mots « Et son petit d’âne à la vigne de choix » [hébreu Soreka]. Ne devrait-il pas être dit « Le fils [petit de, singulier, fils de] à la Sorek » [vigne de choix, sans le suffixe Hey] comme il est écrit, « Pourtant j’ai planté pour toi une vigne de choix, [Sorek] » sans le Hey ? Fils veut dire petit d’âne, sans le Youd. Pourquoi dit-il Soreka et pourquoi Bnei [fils au pluriel] ?

628) En effet, comme il y a le saint nom pour assujettir la Klipa du poulain, ici il y a aussi le saint nom pour assujettir la force de la Klipa, l’âne, la jument, qui est le Youd de Bnei et le Hey de Soreka. Si cela n’avait pas été pour le saint nom qui est suggéré ici, ces deux Klipot auraient détruit le monde. De ce fait, Koh a été donné dans ce pouvoir-ci et Koh a été donné dans ce pouvoir-là, pour préserver le monde d’elles et pour garder l’homme, afin qu’elles ne s’emparent pas du monde.

629) La vigne est l’assemblée d’Israël. Elle est appelée « une vigne » parce que comme une vigne ne prend pas sur elle-même aucune autre plante, l’assemblée d’Israël prend sur elle seulement le Saint béni soit-Il. Et à cause de l’assemblée d’Israël toutes les autres forces – l’âne et le petit d’âne – se rendent devant elle et ne peuvent ni blesser ni gouverner le monde. De ce fait, l’écrit place le Saint nom entre elles, dans le petit d’âne et dans l’âne.

Dans le petit d’âne, Koh est écrit, « Son poulain » [avec un Hey ajouté en hébreu], et dans l’âne, c’est écrit Koh – « Et son petit d’âne à la vigne de choix » [avec un Hey ajouté en hébreu]. « Son petit d’âne » car il a été déraciné pour sa vigne de choix, qui est l’assemblée d’Israël. Il ne dit pas ici, « Il attache son petit d’âne à la vigne de choix » comme il est écrit « Il attache son poulain à la vigne ». Il était écrit que son petit d’âne a été complètement déraciné par la vigne de choix, et pas seulement attaché, comme avec la vigne. Il en est ainsi parce qu’attacher est seulement pour se rendre, alors que là la Klipa a été complètement déracinée.

630) « Il lava ses habits dans le vin, et ses robes dans le sang des raisins ». Il aurait du dire « Il lave » puisque « lava » est au passé. Cependant « lava » depuis le jour où le monde a été créé. C’est le roi Messie, Noukva, où par le Din qui est fait aux méchants, ils déploient l’illumination de la gauche de haut en bas. Elle pouvait laver ses habits, qui est les justes qui habillent Noukva, qui voient les Dinim et améliorent leurs actions.

Il en a été ainsi depuis que le monde a été créé. C’est pourquoi il dit « lava » au passé. « Dans le vin » veut dire la gauche, Gévoura de ZA. Et « Dans le sang des grappes » veut dire la gauche du bas, la gauche de Noukva. Par ces Guévourot, de ZA et de Noukva, elle lave ses habits. Le roi Messie, Noukva, est destiné à gouverné en haut sur toutes les autres forces des nations idolâtres, et à briser leur fort d’en haut et d’en bas.

631) « Il lava ses vêtements dans le vin » comme le vin indique la joie, comme il est écrit « Le vin qui réjouit Dieu et les gens » et il est tout Din. Ainsi est le roi Messie, Noukva, qui montre la joie d’Israël, c’est-à-dire qu’ils la déploient par la mesure de la Kédousha [sainteté] et c’est tout Din pour les nations idolâtres, qui déploient plus que la mesure. Il est écrit « Et l’esprit de Dieu planait sur la face des eaux ». C’est l’esprit du roi Messie, qui plane d’avant en arrière, vers Din et vers Rakhamim, et depuis le jour de la création du monde, il lave ses vêtements dans le vin supérieur.

632) Par la suite c’est écrit « Ses yeux sont rouges du vin, et ses dents blanches du lait ». « Yeux rouges du vin » se réfère au vin supérieur, l’illumination de la gauche de Bina. Quand la Torah intoxique, c’est-à-dire donne des Dinim à ceux qui la déploient de haut en bas, elle boit de cela. C’est pourquoi Bina est considérée comme ayant des Dinim s’éveillant d’elle. « Dents blanches du lait » est la Torah écrite, ZA, qui reçoit Hassadim, le lait, puisque la Torah est appelée « vin » et « lait ». La Torah écrite, ZA, est le lait, et la Torah orale, Noukva, est vin. Le vin est reçu de Bina ; le lait est reçu de Aba.

633) Il est écrit « Et le vin qui rend le cœur de l’homme heureux, pour faire scintiller un visage avec l’huile » d’un lieu appelé « huile », Aba. Le début du vin est la joie, le lieu d’où toute la joie émerge, Bina. Sa fin est qu’elle se répand à Noukva, Din, puisque sa fin est le lieu de rassemblement de toutes les Sefirot, Noukva, raison pour laquelle elle est appelée « l’assemblée d’Israël », le lieu de rassemblement de ZA, Din, et le monde est jugé dedans.

Le Din dans Noukva est la raison pour laquelle toutes les Sefirot de ZA se rassemblent en elle, du fait qu’elle soit assoiffée pour les Hassadim. De ce fait, puisque le début du vin est la joie et sa fin est Din, de ce fait, « Pour faire scintiller un visage avec l’huile » du lieu où toute les joies émergent. Pour déployer la joie dans le vin, comme c’était dans Bina, elle déploie les Hassadim de Aba, qui est appelé « huile ». Par cela, tous les Dinim en elles sont effacés et elle obtient GAR, qui sont appelés Panim [face] comme il est écrit, « Pour faire scintiller un visage avec l’huile ».
634) « Et le pain sustentera le cœur de l’homme ». Le pain dont il parle ici qui nourrit le monde, Hassadim qui se déploient de HGT de ZA. Si tu dis que la nourriture du monde dépend de cela seulement, il n’en est pas ainsi, car le vin est aussi nécessaire, c’est-à-dire l’illumination de Hokhma parce qu’il n’y pas de nuit sans jour, mais le jour, ZA, et la nuit, Noukva, doivent être joints. De ce fait, il y a un besoin pour le pain de ZA et pour le vin de Noukva, car les deux nourrissent le monde.

Il n’y a pas besoin de les séparer et de déployer seulement le pain de ZA, sans Noukva. Celui qui les sépare quittera la vie, comme il est écrit « Pour te faire savoir que l’homme ne vit pas que de pain seul », car ils ne doivent pas être séparés.

635) Cependant David disait, « Et le pain sustentera le cœur de l’homme ». Il y a un Vav ajouté [« et »] dans le pain comme dans « Et le Seigneur ». Le Vav ajouté multiplie Noukva, puisque où qu’il soit écrit « Et le Seigneur », cela signifie Lui et Son tribunal, Noukva. Ici aussi, le Vav dans le mot « Et le pain » multiplie Noukva, de ce fait tout est ensemble dans un Zivoug.

636) Celui qui bénit la nourriture ne bénira pas sur une table vide. Le pain – l’abondance de ZA, la droite – doit être sur la table, qui est Noukva, la gauche. Une coupe de vin – l’abondance de Noukva – est sur la droite, ce qui indique ZA, pour connecter la gauche avec la droite, afin qu’ils soient inclus ensemble, et le pain, droite, sera béni par eux du Zivoug avec la gauche et les connectera, faisant de tout un lien, bénissant le saint nom comme il se doit. Le pain, qui est droite, de ZA, était attaché au vin de la gauche, de Noukva. Et le vin, de la gauche, s’attachera à la droite, dans la main droite, indiquant ZA. Par cela, Hokhma est mélangée avec Hassadim et Hassadim avec Hokhma, et ensuite il y a des bénédictions dans le monde et la table, Noukva, est adéquatement complétée.

Du mangeur, sort un aliment
640) « Du mangeur, sort un aliment; et du fort, sortit le doux » « Du mangeur » veut dire « des justes » comme il est écrit « Le juste mange pour rassasier son âme ». Un juste est Yessod. L’aliment est l’abondance de toutes les Sefirot de ZA. « Pour rassasier son âme » veut dire rassasier ce lieu qui est appelé « l’âme de David », Noukva. « Du mangeur, sort l’aliment » car sans ce juste, aucune nourriture ne viendrait dans le monde, et le monde, Noukva, ne serait pas capable d’exister. « Et du fort, sort le doux » est Isaac, qui bénit Jacob comme il est écrit « De la rosée du ciel et de la graisse de la terre »

641) Même si toutes les Sefirot sont une, si cela n’avait pas été pour le sévère Din dans la gauche de ZA, aucun miel ne serait sorti, c’est l’abondance de l’illumination de la gauche dans Noukva, qui est reçue de la gauche de ZA. Le miel est la Torah orale, Noukva, de qui il est écrit « Plus doux que le miel et le rayon de miel ». Selon cela, « Du fort » est la Torah écrite, comme il est écrit « Le Seigneur donnera de la force à Son peuple » ZA. « Sortit le doux » est la Torah orale, dans laquelle est le miel.

642) Le Saint béni soit-Il est avec ceux qui suivent la Torah, en héritent, eux et leurs fils pour toujours, comme il est écrit, « Et Moi, c’est Mon alliance ».

643) « Zabulon résidera au bord de la mer ; et il est au bord des navires et son flanc sera en direction de Tyr ». Il est écrit « Ceints Ton épée à Ta cuisse, O Tout Puissant, dans Ta splendeur et Ta majesté ! » Est-il splendide de se ceindre avec des armes et d’en être armé ? Après tout, celui qui s’engage dans la Torah et fait la guerre de la Torah, et s’équipe avec cela, est-ce une louange ?
644) Cependant le Saint béni soit-Il donna essentiellement la lettre d’alliance de sainteté l’inscrit dans les gens, pour qu’ils la préservent pour ne pas endommager l’inscription du roi. Et celui qui l’endommage, l’épée de vengeance de l’alliance se tient contre lui, pour venger la vengeance de l’alliance de sainteté dans laquelle il a été inscrit et qu’il a endommagé.

645) Celui qui souhaite garder l’alliance de sainteté doit s’armer correctement et se corriger, et la placer devant lui, afin que le mauvais penchant l’attaque – cette épée sur la cuisse – pour se venger de celui qui endommage le lieu appelé « cuisse ». C’est le sens de « Ceints Ton épée sur Ta cuisse, O Tout Puissant ». « Tout Puissant » est celui qui vainc le mauvais penchant, « Ta splendeur, Ta majesté ».

646) « Ceints Ton épée à Ta cuisse, O Tout Puissant » Celui qui se met en route devrait se corriger lui-même avec une prière à son Maître et s’armer avec la justice, Malkhout, l’épée supérieure, avec des prières et des demandes avant qu’il ne se mette en route, comme il est écrit « La justice ira devant Lui et s’exposera sur la route ».

 647) Zabulon sortit toujours sur les routes, vers Man’oula [serrure] et vers les chemins, Miftakha [clef]. Il mena des guerres et s’arma avec cette haute épée – Noukva sous la forme des Dinim dans son illumination de la gauche « avec prières et demandes, avant qu’il ne se mette en route », et ensuite il vainc les peuples et les surmonta. Mais Juda était établi dans cette épée, pour mener des guerres et des corrections, puisqu’il est Malkhout, ainsi pourquoi Zabulon ? Toutes les douze tribus sont la correction de Malkhout et Zabulon est aussi considéré comme Malkhout.

Deux corrections des femelles
648) Salomon dit deux corrections des Noukvaot [pluriel de Noukva] dans le Cantique des cantiques, une pour le berger supérieur, Yovel, Bina et une pour la mariée, l’année de la Shmita [jachère], Noukva. Une correction en haut dans Bina, et une correction en bas dans Noukva. L’acte de la création aussi, est dans ces deux lieux, car dans chacun il y avait une Assiya en haut, dans Bina, et une Assiya en bas, dans Noukva.

C’est la raison pour laquelle la Torah commence par la lettre Bet, qui suggère ces deux femelles. Assiya en bas est complètement similaire à Assiya en haut. Aba fit le monde supérieur, Bina et ZA firent le monde inférieur, Noukva. Les deux corrections des femelles dont Salomon a dit qu’elles étaient en haut et en bas – dans la correction supérieure du saint nom, Bina, et en bas dans la correction inférieure, Noukva, comme la correction du supérieur, dans Bina. Cela veut dire qu’il a déployé toutes les corrections qu’il a faites dans Noukva supérieure dans Noukva inférieure, par lesquelles il a été complété et devint Noukva inférieure, Malkhout, comme Noukva supérieure, Bina.

649) Heureux est le saint Jacob qui a été récompensé de cela. Depuis le jour de la création du monde, aucun lit n’était aussi complet que le lit de Jacob. Noukva est un lit dont la complétude est de recevoir toutes les corrections dans Noukva supérieure. Cela est complété dans les douze tribus de Jacob, puisque dans la douzième correction, Noukva inférieure a été faite aussi complète que Noukva supérieure.

Quand il voulut quitter le monde, il était complet dans tous ses côtés. Abraham Hessed, est sur sa droite. Isaac, Guévoura, est sur sa gauche. Lui, Tifféret, est au milieu. La Shékhina était devant lui, la complétude des quatre jambes du trône supérieur, car chacune de ces HG TM consiste de trois, et elles sont douze, avec Bina au-dessus d’elles.

Quand Jacob vit cela, il appela ses fils et leur dit « Rassemblez-vous » afin qu’il y ait une correction en haut et en bas, car ses douze fils étaient la correction de Noukva en bas, comme les douze de Jacob pour Noukva supérieure. Ainsi, maintenant les deux trônes ont été complétés – le supérieur et l’inférieur.

650) Il y a deux corrections ici, supérieure et inférieure, afin que tout soit complété, afin que Noukva soit complète comme Bina. La correction supérieure est cachée et révélée car il s’agit d’une correction du Yovel, Bina, dont Salomon parle dans le Cantique des cantiques. Rosh, GAR de ZA, est caché et n’est pas révélé, ni ne sera révélé, puisque Rosh de ZA a été érigé dans HGB. Les bras et le corps, HGT, sont ceux qui ont été divulgués. Les cuisses, NH, sont dissimulées et ne sont pas révélées parce que la prophétie, l’abondance de NH, n’est présente qu’en terre d’Israël, Noukva. Cela veut dire que leur abondance apparait dans Noukva, l’illumination de Hokhma, qui lui appartient et non à ZA, et cette correction est cachée et révélée.

La correction supérieure de Bina est par la correction des quatre jambes du trône, HG TM de ZA, du Khazeh et en haut, où chacune fut divisée en trois lignes, et elles sont douze. Pourquoi seulement les quatre Sefirot HG TM du Khazeh et en haut sont-elles comptées ? C’est parce que GAR, HBD de ZA sont dissimulés et NH du Khazeh et en bas sont aussi dissimulés, puisque toute leur illumination est Hokhma, et elle n’est pas dans ZA, parce que seuls Hassadim illuminent dans ZA. Pour cette raison, nous calculons seulement HGT dans ZA, avec Malkhout qui est connectée à eux. Cette correction est cachée, c’est-à-dire qu’il n’y a pas de Hokhma en elle. Cependant, c’est toujours révélé, puisque les Hassadim se déploient de l’air pur dans AVI supérieurs, qui sont plus importants que Hokhma.

651) Une correction après l’inférieur est la correction de la mariée, Noukva, dont Salomon dit dans le Cantique des cantiques. Elle davantage ici parce que l’illumination de Hokhma brille, c’est-à-dire la correction dans les douze tribus sous elle et la correction de son Gouf, les quatre Sefirot HG NH, dans chacune desquelles il y a trois liens, de ce fait ils sont douze. Et Noukva, Tifféret en eux, est au-dessus d’eux.

Se corrige en douze dans deux mondes

652) « Et il fit la mer ». « Il tenait sur douze bœuf ». Cette mer est établie en douze dans deux mondes : dans le monde supérieur, Bina, et dans le monde inférieur, Noukva. Dans les douze en haut, les Merkavot assignées [chars/assemblées] en haut, HG TM au-dessus du Khazeh de ZA, chacune consiste de trois, ainsi elles sont douze, et Bina les chevauche d’en haut. Pour cette raison, HG TM sont appelées Merkavot. Dans les douze en bas, les douze tribus, HG NH de Noukva, chacune consiste de trois, ainsi elles sont douze, et Noukva, Tifféret en elle, les chevauche.

Quand Jacob vit la correction supérieure, HGT et vit la Shékhina se tenant devant lui, Malkhout – les quatre jambes du trône supérieur – il souhaitait la correction complète. Il appela ses douze fils et leur dit « Rassemblez-vous, fortifiez-vous pour compléter la foi » Noukva, c’est-à-dire ils devraient se corriger dans la correction des douze de Noukva, et Noukva serait aussi complète que Noukva en haut, Bina, et la correction serait complète.

653) Trois tournent vers le nord, trois tournent vers l’ouest, trois tournent vers le sud et trois tournent vers l’est, et la mer est sur eux. Les douze tribus sont dans quatre bannières dans quatre directions, trois tribus de chaque côté dans les quatre directions du monde. Trois tribus sont pour le bras trois, Hessed, trois tribus pour le bras gauche, Gévoura, trois tribus pour la cuisse droite, Netzah, et trois tribus pour la cuisse gauche, Hod. Le corps de la Shékhina, sa Tifféret, est sur elles, comme il était écrit « Et la mer est sur eux ».

654) Quelle est la raison pour laquelle il y a trois tribus par bras et trois tribus pour tous aussi ? Il y a trois liens dans le bras droit dans le corps inférieur – trois sur le gauche, trois sur la cuisse droite, trois sur la cuisse gauche, et ils sont douze, connectés au corps, comme en haut. Il y a douze tribus, HG NH de Noukva, avec trois liens dans chacune, de ce fait ils sont douze. Le corps de Noukva, sa Tifféret, est connectée à elles d’en haut, comme il est écrit, « Toutes celles-là sont les tribus d’Israël, et c’est ce que leur père leur a dit ». Noukva est appelée « C’ » puisque le compte est complété avec elle, comme il est écrit, « Et la mer est sur eux d’en haut, » se référant à Noukva. Ainsi, les douze tribus sont connectées au corps de Noukva en haut d’eux.

655) HGT NHYM de Rosh de Noukva sont les sept yeux de la congrégation, comme il est écrit « Les sept yeux du Seigneur ». Et puisqu’ils sont Mokhin de Hokhma, ils sont appelés Enayim [yeux]. Ils sont soixante dix sanhédrin, comme chacune de ces HGT NHYM consiste de dix, de ce fait elles sont soixante dix. Les Sé’arot [cheveux] qui se déploient de sa Rosh sont comme il est écrit « Le total des hommes dénombrés du camp de Juda : cent quatre vingt six mille quatre cent, par leurs armées » et comme il est écrit « Le total des hommes dénombrés du camp de Ruben », et ainsi de suite pour tous. Tous ces nombres sont considérés comme les Sé’arot de Noukva.

656) En Egypte, au moment où Jacob quitta le monde, quand la complétude était présente à ce moment, où étaient tous ces dénombrés des camps, les Sé’arot de Noukva ? S’ils n’étaient pas là, Noukva manquerait dans sa complétude, qui sont les Sé’arot. Ils étaient certainement soixante dix âmes quand ils vinrent en Egypte, correspondant aux Mokhin des soixante dix sanhédrin. Et toux ceux qu’ils engendrèrent pendant les dix-sept ans que Jacob vécut dans le pays d’Egypte étaient trop nombreux à compter, comme il est écrit « Et les fils d’Israël furent féconds et augmentèrent grandement, se multiplièrent et devinrent extrêmement puissants ». Ils étaient considérés comme les Sé’arot de Noukva, et ils étaient présents au moment du départ de Jacob du monde. Pour cette raison, rien de la complétude ne manquait. Heureux est le Jacob complet, qui fut complété en haut et en bas.

658) La correction supérieure dans Bina est toute une. Il n’y avait pas de séparation en elle, comme dans la correction de l’inférieure, dans Noukva. Il est écrit à propos de Noukva « Et de là il se divisa et devint quatre tête ». Il en est ainsi parce qu’il y a séparation dans Noukva. Et même s’il y a séparation en elle, quand on observe les questions, tout sort comme un, puisque la séparation en elle aussi est corrigée par la correction des douze, et ensuite elle aussi est toute une. Mais Bina – dans laquelle il n’y a jamais eu de séparation – ne requière pas la correction des douze pour la corriger.

659) Cependant, la correction du supérieur, Yovel, Bina, se tient sur douze, aussi, comme l’inférieure, Noukva. Et même s’il est un et qu’il n’y a jamais eu de séparation en lui, celui-là complète chaque côté : celui dans les Sefirot du côté droit complète le côté gauche, et celui dans les Sefirot sur le côté gauche complète le côté droit. Il suit que ces VAK supérieures, HGT NHY dans Bina, sont douze, puisque chacune des HGT prête de sa lumière à l’autre et est mélangée avec la lumière des autres, de ce fait elles sont douze, et le corps de Bina est sur elles.

Le prêt veut dire qu’une fois que la droite, Hassadim est complétée par l’inclusion de la Hokhma dans la gauche, elle retourne son illumination à elle et reste dans la lumière de Hassadim. Aussi la gauche retourne les Hassadim à la droite, une fois qu’elle est complétée par eux et reste dans Hokhma. Il suit que leur don l’une à l’autre n’est qu’un prêt, à être retourné.

C’est pourquoi elle tient sur douze, et même Bina, puisque les six Sefirot, HGT NHY en elle, sont inclues les unes dans les autres. Il y a HGT NHY sur le côté droit et HGT NHY sur le côté gauche, et pas à cause de la correction de la séparation comme dans Noukva. Le corps est Jacob, Tifféret, et pas Bina, qui est Rosh [tête] et pas Gouf [corps]. Comment se peut-il que Bina, qui est au-dessus des douze, soit dans le corps ? En vérité, Rosh et Gouf se tiennent ensemble, inclus l’un dans l’autre, de ce fait il y a Tifféret dans Rosh dans Bina aussi.

660) Il y a trois liens dans le bras droit, qui est Hessed Hassadim, c’est-à-dire que tous les trois sont Hessed, trois liens dans le bras gauche, Gévoura Guévourot, c’est-à-dire trois Guévourot, trois liens dans la cuisse droite, Netsah Netsahim, c’est-à-dire trois Netsahim, et trois liens dans la cuisse gauche, Hod Hodot. Ainsi ensemble ils sont douze et Gouf, Tifféret se tient sur eux, ainsi treize. Il en est ainsi parce que la Torah est élucidée dans treize qualités, treize qualités de Hakhamim qui se déploient des treize corrections de Dikna de AA. Et tout est un, car il n’y a pas de séparation ici. Elles se déploient de haut en bas en unification, des treize corrections de Dikna de AA, de là aux treize de Bina, de là aux treize de ZA et jusqu’au lieu qui se tient sur la séparation, Noukva.

661) Les sept yeux supérieurs sont les sept Sefirot HGT NHYM de Mokhin de Hokhma, comme il est écrit « Les yeux du Seigneur vagabondent ». Ils sont les hommes de ZA, puisque c’est le lieu de l’homme. Quand il est écrit « Les yeux du Seigneur vagabondent », ils sont dans les corrections de la Shékhina en bas, le lieu de Noukva. Les sept yeux supérieurs, masculins ou féminins, correspondent aux mots « A Toi, O Seigneur est la grandeur ». C’est Hessed et Gévoura, Tifféret, Netsah et Hod puisque « Tout ce qui est dans les cieux et dans la terre » est Yessod, « A Toi le royaume » est Malkhout, qui complète chaque bord de VAK, HGT NHY.

662) Les Sé’arot dans ZON sont Guévourot, comme il est écrit « Qui peut parler des actions puissantes du Seigneur ». Même si les Sé’arot sont Guévourot, Hassadim se déploient pourtant par eux. Ils sont innombrables et il est écrit à propos d’eux « Les miséricordes du Seigneur n’ont pas cessées. » Ces corrections montent à un autre lieu, à Mokhin qui ne peut pas être compté.

Même si dans les Mokhin dans le calcul, qui sont les sept yeux du Saint béni soit-Il, plus a été dit à propos de cela, il monte en poids, c’est-à-dire dans la ligne du milieu, qui décide entre les deux fins des échelles, droite et gauche, dans le supérieur, Bina, et dans l’inférieur, Noukva. Et le roi Salomon clarifia ces deux femmes dans le cantique des cantiques. Mais Mokhin de Sé’arot ne requièrent pas d’interprétation, puisqu’il n’y a pas de nombre. De ce fait, les deux sont requis, car par ces deux genres de Mokhin la complétude vient. Heureux sont les justes, qui connaissent les voies du Saint béni soit-Il, et dans les Mokhin du nombre, tout apparaît à ceux qui connaissent les voies du jugement et de la sentence.

Zabulon résidera au bord des mers
663) Zabulon et Issachar ont fait une condition entre eux : Issachar s’assiéra et contemplera la Torah et Zabulon sortira et s’engagera dans le commerce et supportera Issachar, comme il est écrit « Ceux qui le supporte sont heureux ». Il voyagera par la mer et commercera et et ainsi fut son partage, car la mer était son héritage.

664) C’est pourquoi il l’appela cuisse », comme il est écrit « Et son flanc sera en direction de Tyr » [flanc et Tyr contiennent les mêmes lettres en hébreu]. Il en est ainsi parce qu’il est de coutume qu’une cuisse aille et vienne, comme il est écrit « Réjouissez-vous, Zabulon dans ton avancé et Issachar dans tes tentes ».

« Zabulon résidera au bord des mers », près des amateurs de la mer, pour commercer. Même si seulement la grande mer fut son héritage, il est toujours écrit « mers », puisqu’il était entre deux mers – la grande mer et le Lac de Tibériade – même si sont héritage ne s’étire pas aussi loin que le Lac de Tibériade.

665) Tous les commerçants du reste des mers courtisaient la marchandise dans sa mer. C’est pour il est écrit « Au bord des mers », dans sa forme plurielle. « Et ses flancs seront en direction de Tyr. » Mais la frontière de Tyr était-elle de la frontière de Zabulon ? Sa cuisse atteint la frontière de Tyr, un étroit trait de pays, comme une cuisse, déployée de la part de Zabulon et étirée par la frontière de Tyr. Ainsi, la frontière de Zabulon s’étirait par la frontière de Tyr. Et il y avait le lieu du commerce, puisque tous les commerçants viennent et vont à ce lieu avec leur marchandise.

666) Il est écrit, « Tu ne devras pas manquer non plus du sel de l’alliance de ton Dieu de ton offrande. Avec toutes tes offrandes tu devras offrir du sel» Pourquoi le sel est-il si important ? C’est parce qu’il nettoie et parfume l’amer et le rend goûteux. Le sel des jugements dans le Massakh de Hirik – sur lequel la ligne médiane émerge qui unit la droite avec la gauche - purifie et parfume les jugements de la gauche qui sont amers avec les Hassadim sur la droite. S’il n’y avait pas eu le sel, la ligne médiane ne se serait pas étendue et le monde n’aurait pas été capable de tolérer l’amertume comme il est écrit « Car quand Tes jugements sont dans la terre, les habitants du monde apprennent la vertu » 
C’est la loi de Tifferet – la ligne médiane de Khazeh vers le haut – que les jugements dans le Massakh sont appelées « sel ». La justice est les Dinim amers dans Malkhout, et quand la loi, qui est sel, est à la terre, qui est Noukva, alors ils « apprennent la vertu », et peuvent tolérer l’amertume de la justice. Il est aussi écrit « Vertu et justice sont les fondations de Ton trône » où la vertu est complétée à travers la justice, le sel.

667) Le sel est une alliance, Yessod, la ligne médiane, du Khazeh vers le bas, sur lequel le monde (Noukva) persiste. Il est écrit « Si mon alliance pour le jour et la nuit ne tient pas, alors je n’ai pas mis les lois du ciel et de la terre. » Pour cette raison, parce que la ligne médiane, qui est Yessod, émerge sur lui, le sel est appelé « l’alliance de votre Dieu » Yessod est appelé « alliance » et nous l’appelons la mer de sel [connu en français comme la Mer morte] où la mer, qui est Noukva, est nommée d’après cela, d’après le sel qui l’adoucit. 

668) « Car le Seigneur est juste, Il aime la vertu. » C’est le sel, qui est Yessod, à la mer, qui est Malkhout. Le juste est Yessod ; la vertu est Malkhout. Et celui qui les sépare amène la mort sur lui. C’est pourquoi il est écrit « Tu ne devras pas manquer non plus de sel… de ton offrande de repas », ainsi tu ne sépareras Yessod, qui est le sel, de l’offrande, qui est Noukva. L’un ne va pas sans l’autre.
669) La mer est une et elle est appelée « mers » dans le texte. « Zabulon résidera au bord des mers » parce qu’il y a un lieu dans mer qui est eau pure, il y a un lieu d’eau douce, et il y a un lieu où il y a de l’eau amère. Et parce qu’il y a différents lieux, c’est appelé « mers ». C’est pourquoi il est écrit « Au bord des mers ».

Chaque tribu, chacune est un lien venant de ses liens qui se connectent au corps de Noukva. Pour cette raison, il y a différents lieux dans Noukva, qui est appelée « mer », selon la tribu qui est apparentée là. Pour cette raison Noukva est appelée « mers », au pluriel.

672) Il est écrit de Rahab « Donne moi une vraie lettre et épargne mon père et ma mère ». Elle voulait le signe de vie, comme il est écrit « Et épargne mon père et ma mère ». Elle disait que le signe de vie est trouvé seulement dans une véritable lettre, qui est la lettre Vav de HaVaYaH, Tifféret, puisque dedans il y a la vie. Elle voulait le signe de Moïse, Tifféret, alors pourquoi lui ont-ils donné l’espoir d’un fil écarlate, comme il est écrit « Attache cet espoir de fil écarlate », qui est un signe de Josué, Malkhout ?

673) Ils disaient « Depuis que Moïse a quitté le monde parce que le soleil » c’est-à-dire Tifféret, Moïse, « Avait établit, c’est le temps pour la lune de gouverner. Pour cette raison le signe de la lune, Malkhout, l’espoir d’un fil écarlate, le signe de Josué, Malkhout, « Sera avec toi, puisque maintenant c’est la gouvernance de la lune ».

674) Tous les fils de Jacob étaient douze tribus, et ils ont été établis en bas pareil qu’en haut, comme les douze liens dans HG NH de Noukva. Et pourquoi a-t-il toujours fait précéder Zabulon pour les bénédictions avant Issachar ? Après tout, Issachar était celui qui s’engageait dans la Torah, et la Torah est première dans chaque lieu, dans chaque chose, alors pourquoi a-t-il mit Zabulon d’abord dans les bénédictions ?

675) Zabulon fut récompensé en précédant Issachar dans les bénédictions parce qu’il prit le pain de sa bouche et le donna à la bouche d’Issachar. Ainsi, celui qui procure à quelqu’un la Torah reçoit des bénédictions d’en haut et d’en bas. De plus, il est récompensé avec deux tables, que personne d’autre ne reçoit en récompense. Il est récompensé par la richesse – béni dans ce monde – et récompensé par un partage dans le monde qui vient.

Il est écrit à propos de cela, « Zabulon résidera au bord des mers, et il est au bord des navires ». Puisqu’il est écrit « Au bord des mers » pourquoi est-il écrit « Le bord des navires » ? « Au bord des mers » est dans ce monde ; « Au bord des navires » est dans le monde qui vient, comme il est écrit « Là les navires vont », disant à propos de la grande et large mer, Bina, le monde qui vient, car il y a l’abondance du monde qui vient.

Je vous adjurais, vous, O filles de Jérusalem

676) « Je vous adjurais, vous, O filles de Jérusalem ». Si tu trouves mon bien aimé, que lui diras-tu ? Que je suis malade d’amour. Qui est plus proche du roi que l’assemblée d’Israël, Noukva ? Elle leur dit : « Si tu trouves mon bien aimé, que lui diras-tu ? »Les filles de Jérusalem sont les âmes des justes, qui sont toujours proches du Roi et avertissent le Roi chaque jour sur le bien être de la reine, Noukva.

677) Quand l’âme descend dans le monde, l’assemblée d’Israël, Noukva, vient à elle avec un serment qu’elle devrait dire au Roi et lui notifier de son amour pour Lui, pour l’apaiser.

ZA est la ligne droite et Noukva la ligne gauche. Les deux lignes, droite et gauche, sont en dispute. Et comme ZON monte par MAN aux deux lignes de Bina, YESHOUT, et fait la paix entre elles dans la ligne médiane qui sort sur le Massakh de Hirik, les âmes des justes montent par MAN à ZA et à Noukva, deviennent une ligne médiane pour elles, faisant la paix entre elles. C’est pourquoi il été dit que Noukva adjure les âmes de dire et d’avertir le Roi, ZA, de son amour, pour l’apaiser, afin qu’elles montent MAN et deviennent une ligne médiane qui fait la paix entre les deux lignes, droite et gauche, ZA et Noukva.

678) Comment les âmes alertent-elles le Roi de l’amour de Noukva ? C’est l’obligation de l’homme d’unir le saint nom, Noukva, avec ZA, dans la bouche, le cœur et l’âme et de se connecter pleinement dans ZON, pour élever MAN vers eux comme une flamme attachée à des charbons ardents. Et dans cette unification qu’il fait, cela fait que Roi est apaisé et alerte le Roi de son amour pour Lui. Par la montée de l’âme par MAN à ZA, elle devient une ligne médiane entre eux, fait la paix, et les unit l’un avec l’autre.

679) Les filles de Jérusalem sont les douze tribus, les douze connexions dans HG et NH, sur lesquelles le corps de Noukva se tient. Jérusalem, Noukva, se tient sur douze montagnes, et ce qui dit « Sur sept » n’est pas sur le côté de la complétude. Et même si tout est un, il y a sept Béhinot [discernements] HGT NHYM en elle, et il y a quatre Béhinot HG TM en elle. Et il y a douze Béhinot en elle, douze liens, et tout est un. Cependant, il y a des degrés spécifiques en elle, alors que le douze est la complétude.

680) Jérusalem se tient sur douze montagnes, trois sur un côté, trois sur l’autre côté et ainsi de suite pour les quatre angles. En d’autres mots, il y a trois liens dans Hessed, trois liens dans Guévoura, trois liens dans Nétsah et trois liens dans Hod, et le corps de Noukva est au-dessus d’eux. Et ensuite ils sont appelés Haya [animal] comme il est écrit « C’est la créature vivante que j’ai vue sous le Dieu d’Israël ». Ils sont appelés « Filles de Jérusalem » parce que Jérusalem, Noukva se tient au-dessus d’eux et ils témoignent de l’amour de l’assemblée d’Israël devant le Roi.

Elle leur dit « Si vous trouvez mon bien aimé, que lui direz-vous ? Que je suis malade d’amour. » Il est écrit « Les tribus du Seigneur, comme un témoignage à Israël ». Il est dit « Un témoignage à Israël » c’est-à-dire ZA, à propos de l’amour de Noukva. Heureux sont Israël qui connaissent les voies du Saint béni soit-Il.

681) « Issachar est un âne a forte ossature, allongé entre les systèmes ». S’il est appelé « un âne » c’est parce qu’il s’est engagé dans la Torah, pourquoi n’est-il pas appelé « un cheval », « un lion » ou « un léopard » ? C’est parce que l’âne prend une charge sur lui et ne frappe pas son maître comme le reste des animaux; il n’est pas arrogant et n’a pas besoin de s’allonger à un endroit réparé.

Issachar aussi, dont l’engagement est dans la Torah, assume la charge de la Torah et ne frappe pas le Saint béni soit-Il ; il n’y a pas d’arrogance en lui, comme un âne qui ne se préoccupe pas de son honneur, mais de l’honneur de son maître. De ce fait, il « est allongé entre deux systèmes » comme il est écrit « Et tu dormiras sur le sol, vivra une vie triste et peinera durement dans la Torah. »

682) Il est écrit « A David. Le Seigneur est ma lumière et mon salut ; qui devrai-je craindre ? » Combien les mots de la Torah sont-ils charmants ? Combien charmants sont ceux qui s’engagent dans la Torah devant le Saint béni soit-Il ? Quiconque s’engage dans la Torah ne craint pas les malfaisants dans le monde ; il est préservé en bas et préservé en haut. De plus il assujettit tous les malfaisants dans le monde et les descend au grand abysse.

683) Quand la nuit vient, les portes en haut se ferment et les chiens et les ânes sont présents dans le monde et le parcourent. Ensuite, la permission est donné aux malfaisants de détruire, et tous les peuples du monde dorment dans leur lit, et les âmes des justes s’élèvent et se réjouissent en haut. Quand le vent du nord s’éveille et la nuit est à sa moitié la Kédousha [sainteté] s’éveille dans le monde.

684) Heureux est l’homme qui se lève du lit à ce moment et s’engage dans la Torah. Quand il ouvre la Torah, il met tous les malfaisants dans les trous du grand abysse et assujettit la Klipa de l’âne, la descendant par les fissures sous la poussière, dans la souillure du déchet et refuse ce qui est rassemblé là.

685) Pour cette raison, Issachar – dont l’engagement était dans la Torah – assujettit la Klipa de l’âne et la descend. Et qu’était l’âne ? Un escalier, comme il est écrit « Un âne à forte ossature » [en hébreu forte ossature et escalier sont écrits de la même façon]. Il pouvait se lever pour blesser le monde et maintenant il y a son lieu de résidence, entre les systèmes, dans les ordures, dans la souillure des fissures de la poussière. Par son engagement dans la Torah, Issachar abaisse la Klipa de l’âne à forte ossature et le fait gire entre les systèmes, c’est-à-dire l’abaissait jusqu’aux fissures dans le sol, dans l’ordure qui est là.

686) « Il vit que le repos était bon » est la Torah écrite, et « Le pays plaisant » est la Torah orale.

« Il inclina son épaule pour porter les fardeaux », pour porter le fardeau de la Torah et adhérer aux jours et aux nuits.

« Et devint un esclave pour le travail forcé », un serviteur du Saint béni soit-Il, adhérant à Lui et s’affaiblissant lui-même à cause de tout son engagement dans la Torah.

687) Quiconque sait comment s’engager dans la Torah et ne s’y engage pas risque son âme. De plus, il est placé sous un fardeau de mœurs et de mauvais asservissement, l’asservissement de la royauté, comme écrit à propos d’Issachar. « Et il inclina son épaule pour porter des fardeaux ».

« Il inclina ». « Inclina » veut dire ce qui est écrit « Se détourna vers la cupidité », c’est-à-dire il dévia du droit chemin. Celui qui dévie du chemin, pour ne pas porter le fardeau de la Torah, devient immédiatement « Un esclave du travail forcé », tombant sous le fardeau des mœurs et de l’asservissement de la royauté. « Et vit que le repos était bon » veut dire qu’il vit qu’il était bon de prendre sur lui le fardeau de la Torah. De plus, il inclina son épaule pour porter le fardeau, c’est-à-dire s’incliner lui-même, pour ne pas souffrir. Rapidement, « Et devint un esclave dans le travail forcé » c’est-à-dire qu’il a été placé sous le fardeau des mœurs et de l’esclavage de la royauté.

688) Heureux sont les gens dans le monde qui s’engagent dans la Torah, parce que quiconque s’engage dans la Torah est aimé en haut et aimé en bas, et chaque jour il hérite l’héritage du monde à venir, comme il est écrit « pour hériter pour ceux qui aiment ma substance ». La substance est le monde à venir, Bina, dont les eaux, Son abondance, ne s’arrête jamais, puisque celui qui s’engage dans la Torah reçoit une haute et bonne récompense, dont une autre personne n’est pas récompensée, c’est-à-dire la substance. Pour cette raison, ce nom, Issachar, qui s’engageait dans la Torah, suggère cet Yesh Sakhar [il y a récompense] et la récompense de ceux qui s’engagent dans la Torah est substance, Bina.

689) Il est écrit « J’étais vu jusqu’à ce que les trônes tombèrent ». Quand le Temple fut détruit, deux trônes tombèrent, deux trônes en haut et deux trônes en bas. Les deux trônes en haut sont le trône de Jacob, ZA, et le trône de David, Malkhout. Et puisque le trône inférieur quitta le trône supérieur, c’est-à-dire que le trône de Jacob quitta le trône de David, le trône de David tomba, comme il est écrit « Il a jeté du ciel à la terre ».

Et les deux trônes en bas sont Jérusalem et ceux qui s’engagent dans la Torah. Les trônes en bas sont comme les trônes en haut parce que ceux qui s’engagent dans la Torah sont le trône de Jacob, ZA. Jérusalem est le trône de David, Malkhout. Il s’avère que les deux trônes tombèrent, le trône de David en haut, Noukva, et le trône de Jérusalem en bas. C’est pourquoi il est écrit « Jusqu’à ce que les trônes », au pluriel, puisque beaucoup de trônes tombèrent, et tombèrent à cause de l’affront de la Torah.

ZON se divisent au Khazeh. Au-dessus du Khazeh sont les deux trônes au-dessus et en-dessous du Khazeh sont les deux trônes en bas. Les deux trônes qui tombèrent sont Noukva au-dessus du Khazeh et Noukva sous le Khazeh.

690) Quand les véritables justes s’engagent dans la Torah, toutes les forces du reste des nations et le reste des armées, et toutes les forces et leurs armées capitulent et ne gouvernent pas le monde. Israël sont destinés aux nations du monde, et les nations du monde invitent Israël à les élever à être la tête de toutes nations. C’est le sens de Issachar, Yesh Sakhar [hébreu : « il y a récompense »]. Sinon, la Klipa de l’âne causera à Israël d’aller en exil et de tomber parmi les nations, c’est-à-dire qu’elles les gouverneront. Il en est ainsi parce que « Et il vit que le repos était bon », c’est-à-dire qu’il vit la Torah, que c’était bon et corrigé de lui et qu’il pourrait être récompensé de cela avec plusieurs choses charmantes et précieuses. Ainsi, il dévia son chemin pour ne pas porter le fardeau de la Torah, et pour cela il « Devint un esclave du travail forcé ».

691) Il est écrit « Les mandragores ont donné beaucoup de parfum ». Ce sont les mandragores que Ruben trouva, comme il est écrit « Ruben alla et trouva des mandragore dans le champ ». Il n’y a pas de nouveaux mots de la Torah dans Israël sauf par lui, comme il est écrit « Des fils d’Issachar, des hommes qui connaissent la compréhension des temps, avec connaissance de ce qu’Israël doivent faire ».

Les douze tribus sont douze liens dans les deux bras, HG, et les deux cuisses, NH, dans l’illumination des trois lignes, chacune des quatre Béhinot [discernements], HB TM, qui sont HG et NH dans Noukva. De ce fait, il est considéré qu’il y a trois liens dans chacune des HG NH, et ils sont douze.

Par rapport aux quatre bannières, Juda et Ruben sont les deux bras, HG, et Ephraïm et Dan sont deux cuisses NH. Les trois liens dans le bras gauche, Juda, sont Juda, Issachar, Zabulon, l’illumination des trois lignes dans le bras gauche. Juda est le premier lien de la ligne droite. Issachar est le deuxième lien de la ligne gauche, et Zabulon est le troisième lien de la ligne médiane. Issachar est de la ligne gauche, dans laquelle il y a l’illumination de Hokhma. Et puisque Hokhma ne brille pas sans Hassadim, il est considéré qu’il n’a pas les nourritures avec lesquelles persister. Zabulon de la ligne médiane, qui sort sur le Massakh de Hirik et déploie Hassadim, habillant Hokhma de la ligne gauche, s’en va loin pour commercer, pour déployer les nourritures afin qu’Issachar puisse persister.

« Les mandragores ont donné beaucoup de parfum » est l’illumination de Hokhma de la ligne gauche, Issachar, le second lien dans le bras gauche. Il est dit que les innovations dans la Torah sont faites dans Israël seulement par lui parce que les innovations dans la Torah sont les illuminations de Hokhma et sont seulement dans la ligne gauche, Issachar, comme il est écrit « Des fils d’Issachar, des hommes qui connaissent la compréhension des temps ». Il est écrit « Qui connaissent la compréhension [Bina] » et connaissent la sagesse [Hokhma], puisque Hokhma de la ligne gauche n’est pas réellement Hokhma, mais Bina qui est retournée pour être Hokhma. Il en est ainsi parce que la vraie Hokhma est seulement sur la ligne droite. Cependant, cette Hokhma a été cachée, et seulement la Hokhma sur la ligne gauche brille, dont la source est seulement Bina.

692) « Et sur nos portes sont tous les fruits de choix, les deux, nouveaux et anciens ». Les fils d’Issachar causèrent aux fruits de choix d’être sur nos portes, les portes des synagogues et des séminaires. « Les deux nouveaux et anciens » veut dire que plusieurs paroles de la Torah, nouvelles et anciennes, sont révélées par les fils d’Issachar, pour rapprocher Israël de leur Père dans le ciel, comme il est écrit « Avec la connaissance de ce qu’Israël devraient faire ».

693) « J’ai économisés pour toi, mon bien-aimé ». Quiconque s’engage adéquatement dans la Torah et sait comment se réjouir correctement des questions et renouveler les questions, ces questions montent jusqu’au trône du Roi, Noukva, qui est la trône de ZA, et l’assemblée d’Israël, Noukva, ouvre les portes pour eux et les cachent. Quand le Saint béni soit-Il entre dans le jardin d’Eden pour jouer avec les justes à minuit, elle sort ces innovations dans la Torah devant Lui, et le Saint béni soit-Il les regarde et Il est content. A ce moment, le Saint béni soit-Il se couronne Lui-même avec les hautes couronnes et se réjouit avec la reine, Noukva, comme il est écrit « Les deux nouveaux et anciens, que j’ai économisés pour toi, mon bien-aimé ».

Elle le dit à minuit, quand elle sort les innovations de la Torah devant le Saint béni soit-Il, et à partir de ce moment, les paroles des innovateurs et celui qui se réjouit des paroles de la Torah sont écrit dans le haut livre, comme il est écrit « Et un livre de souvenir sera écrit devant Lui ».

694) Heureux est celui qui s’engage dans la Torah correctement, heureux est-il dans ce monde et heureux est-il dans le monde à venir. Jusque là, le gouvernement de Juda, une graine qui a été incluse dans tout. Les trois lignes, par la force de tous les côtés – sud, nord, est – c’est-à-dire les trois liens dans le bras, Juda, Issachar, Zabulon ensemble, sont comme des bannières. Juda est l’illumination de la ligne droite ; Issachar est la ligne gauche, et Zabulon est la ligne médiane, ainsi Juda triomphera de la Sitra Akhra.

Dan jugera son peuple

696) « Dan jugera son peuple, comme une tribu d’Israël ». Dan, comme il est écrit est le dernier de tous les camps, la cuisse gauche, Hod. Il marche le dernier parce que Juda et Ruben voyagent, les lévites et l’arche établissent les bannières, et la bannière d’Ephraïm voyage à l’ouest. La cuisse droite voyage selon l’ordre que la cuisse droite vient avant la cuisse gauche, Dan. Ainsi Dan voyage en dernier. Zabulon entre et sort comme il est écrit « Réjouis-toi, Zabulon, lors de ta sortie». Zabulon est la cuisse et pas Ephraïm. Juda cependant, a été mélangé avec tous. Parce que Zabulon est inclus dans la bannière de Juda, il n’a pas de mesure de lui-même mais est inclus dans Juda, la tête de la bannière. Seul Ephraïm, la tête de la bannière, a une mesure par lui-même – la cuisse droite, Netsah.

697) Explication de l’ordre des quatre bannières : Malkhout en haut est Noukva de ZA. Elle consiste de tous les douze liens. Juda est la Malkhout inférieure. Comme Malkhout supérieure est mélangée en tout, ainsi est la Malkhout inférieure, Juda, inclut tout, du corps et de la cuisse, c’est-à-dire Tifféret et des douze liens dans les bras et les cuisses, pour triompher dans sa force.

698) Il est écrit « Sur sa droite se trouvait une loi brulante. » La Torah a été donnée du côté de Guévoura, le feu. Cependant, Guévoura est inclue dans la droite, Hessed, dans Gouf, Tifféret, et dans la cuisse, NH, et dans toutes les Sefirot. De même, le premier ordre du voyage des bannières est Juda, c’est-à-dire Malkhout qui vient du côté Guévoura mais est inclue dans la droite dans le corps et dans la cuisse, et mélangée avec toutes les Sefirot, comme Malkhout d’en haut, Noukva de ZA, qui était inclue dans tous les Sefirot.

699) Le deuxième ordre des bannières est Ruben, qui est du côté sud, droite, Hessed. Cependant, Juda prit tout le pouvoir de Ruben de la droite parce que la royauté a été prise à Ruben, et Juda augmenta dans le pouvoir de la droite, qui était de Ruben. Il est aussi écrit de David qu’il est de Juda, « Le Seigneur dit à mon Seigneur ‘Assis-toi à ma droite’ », puisque la gauche est inclue dans la droite et est habilitée par sa force comme il est écrit « La droite du Seigneur fait vaillamment ». Pour cette raison, Juda prit tout le pouvoir de Ruben de la droite et de ce fait voyagea le premier. Juda et Ruben sont deux bras. Ruben est le bras droit et Juda est le bras gauche.

700) Le troisième ordre pour les bannières est Ephraïm, la cuisse droite, Netzah, qui voyage toujours avant la cuisse gauche. Dan est la cuisse gauche, Hod et voyage en dernier. Pour cette raison, il est le dernier parmi tous les camps et leurs armées et il marche en dernier.

701) Juda a pris une part dans les deux bras, HG, puisque Ruben le bras droit, il a perdu son droit d’ainesse, le sacerdoce, et la royauté. C’est pourquoi il est écrit de Juda « Ses mains lutteront pour lui », c’est-à-dire les deux mains, HG.

702) Il est écrit « Et le roi Salomon fit un grand trône d’ivoire ». Il fit le trône de Salomon comme en haut : sous toutes les formes d’en haut – lion, taureau, aigle et homme – il fit ici. Ainsi, Malkhout en bas, Salomon, qui vient de Juda, est compris de toutes les Sefirot, comme la Malkhout supérieure comme il est écrit « Et Salomon s’assit sur le trône du Seigneur comme roi ». « Roi » n’est pas un mot clair. Il ne se réfère pas nécessairement à Salomon, mais se réfère à la Malkhout supérieure. C’est pourquoi il est écrit « Et Salomon s’assit sur le trône du Seigneur », comme un roi, la Malkhout supérieure, inclue dans toutes les Sefirot, comme elle. Il est aussi écrit, « Et Salomon s’assit sur le trône de David son père ; et son royaume fut établi fermement ». Les mots « Son royaume », se rapportent à Malkhout supérieure [royauté] quand la lune, Malkhout supérieure, est pleine. Ici, Melekh [roi] se réfère à la Malkhout supérieure.

703) Au commencement, c’est écrit « Dan jugera son peuple » et ensuite il est écrit « Comme une des tribus d’Israël ». « Comme une » veut dire que l’Unique dans le monde, qui juge seul, comme l’Unique dans le monde, comme c’était avec Samson, qui réalisa Din [jugement] dans le monde seul, jugeant et tuant ensemble, et n’avait pas besoin d’aide.

704) « Dan est un serpent qui se cache sur les routes et les chemins ». En haut, c’est un petit serpent derrière tous les camps, à la fin de tous les degrés de Kédousha, »se cachant sur les routes et les chemins ».Ensuite, les armées et les camps des saboteurs sortent de là, se cachant aux gens pour les punir pour les fautes qu’ils ont jetées derrière leurs épaules, qu’ils ne ressentent pas et disent d’elles « Nous n’avons pas péché». Il est le serpent primordial en haut, avant qu’il soit adouci dans le vin qui réjouit.

Il y a deux types de Dinim [jugements] de deux points : Man’oula [serrure] et Miftakha [clef]. La racine des Dinim dans Bina est appelée Miftakha, et la racine des Dinim dans Malkhout est appelée Man’oula. Deux serpents se déploient d’eux : le grand serpent de Miftakha, et le petit serpent de Man’oula. Dan – partie de Malkhout, des douze liens dans sa fin – est dans la cuisse gauche, Hod, et le pouvoir du petit serpent est placé en lui, pour assujettir la Sitra Akha, comme il est écrit « Qui mord les talons du cheval afin que son cavalier tombe en arrière ». Aussi, il y a des routes et des chemins qui se déploient de Miftakha et sont appelées « routes », et ceux qui se déploient de Man’oula sont appelées « chemins ».

« Dan est un serpent qui se cache sur les routes et les chemins » puisqu’en étant un petit serpent il a pouvoir sur les routes, de Miftakha, et sur les chemins de Man’oula.

En haut dans Bina aussi, il y a un petit serpent, et lui, aussi, se cache sur les routes et les chemins parce que la Malkhout monta à Bina et éleva le pouvoir des Dinim en elle à Bina. De ce fait, il y a aussi un petit serpent ici, qui se déploie de Man’oula.

Aussi, il y a le serpent primordial en haut, dans Bina, avant que Bina ne soit mélangée dans le vin qui réjouit du temps de la Katnout de Bina, qu’elle a reçu par l’ascension de Malkhout à elle. Cependant, une fois qu’elle reçoit la Gadlout, le vin qui réjouit, elle abaisse ces Dinim d’elle et le petit serpent n’est plus en elle.

705) « Dan sera un serpent sur le chemin ». Comme il y a une route en haut dans Bina, Miftakha, il y a une route dans Malkhout, Man’oula. La mer se divise en deux chemins en plusieurs voies sur chaque côté, où chaque voie consiste des deux. Il y a une route seulement de Miftakha, dans laquelle il n’y a pas une partie de Man’oula, qui vient et augmente la mer, Malkhout dans Mokhin de GAR, puisque Mokhin de GAR se déploient seulement par Miftakha. Elle élève tous les genres de mauvais poissons parce que les Klipot s’approchent pour sucer l’abondance et elles grandissent de là. Comme l’eau en bas produit de bons poissons, les mauvais poissons, un type de poisson grenouille, tous les mauvais navires sortent aussi dans la mer supérieure.

706) Quand les Klipot utilisent cette route dans la mer, c’est-à-dire sucent l’abondance de là, elles sont vues chevauchant leur chevaux. Et s’il n’y n’avait pas eu le serpent derrière tous les camps, Dan, le petit serpent, se cachant à la fin des routes et les éparpillant, elles auraient détruit le monde, comme il est écrit « Qui mord les talons du cheval, afin que son cavalier tombe en arrière », les faiseurs de tort qui chevauchent des chevaux. Les sorciers sortent vers le monde de ces Klipot, et il est écrit de Balaam, « Il n’alla pas, comme d’autres fois, vers les serpents », puisqu’ils sont prêts à chuchoter dans les magies du monde.

707) « Dan sera un serpent sur le chemin ». Qu’est-ce « Sur le chemin » ? Celui qui suit le serpent dénie le foyer d’en haut, causant l’amaigrissement dans les armées de sainteté dans les mondes supérieurs. Il en est ainsi parce que cette voie élevée qui sort d’en haut– Miftakha qui sort de Bina comme il est écrit « Qui fait un chemin dans la mer » – celui qui suit le serpent, c’est comme s’il suivait la voie élevée, pour l’amaigrir, c’est-à-dire pour réduire l’abondance. Il en est ainsi parce que les mondes supérieurs sont nourris par ce chemin, et il corrompt leurs nourritures, infligeant l’amaigrissement en eux, puisque celui qui suit le serpent, qui étend l’abondance de la gauche de haut en bas, provoque la cessation du Zivoug supérieur, de qui les mondes sont nourris.

708) Est-ce que Dan est à ce degré parce qu’il est une mauvaise Klipa ? Il est écrit « Et une épée flamboyante qui tourne en tout sens pour garder le chemin de l’arbre de vie ». De même, ici il est écrit, « Qui mord les talons du cheval pour que son cavalier tombe en arrière », pour garder tous les camps. En d’autres mots, l’accroche de Dan au degré de la Klipa est une correction du trône, Noukva, pour le préserver de la succion des anges malfaisants qui chevauchent des chevaux. Le trône de Salomon était un serpent accroché par les nœuds du sceptre au-dessus des lions dans le trône. Ainsi, il y a un serpent dans la correction du trône.

709) Il est écrit, « Et la femme porta un enfant et appela son nom, Samson... et l’esprit du Seigneur commença à battre en lui dans le camp de Dan. » Samson était un ermite du monde, abstenu du monde. Une puissante force monta en lui et il était un serpent dans ce monde contre les nations idolâtres parce qu’il hérita la part des bénédictions dans l’héritage de son père Dan, comme il est écrit « Dan sera un serpent sur le chemin, un serpent cornu dans le chemin ».

710) Le sens de la correction des sorts est que le serpent est un serpent cornu. Même s’ils sont deux rois, leurs charmeurs les font comme s’ils étaient un genre. De même, le méchant, Balaam, savait tout, comme il est écrit « Et il alla Shéfi [seul] », qui suggère Shéfifon [serpent cornu]. Et précédemment il était écrit « Il n’alla pas comme les autres fois, en directions des serpents ». Ainsi, parfois il utilisa ceci et parfois il utilisa cela, parfois un serpent et parfois un serpent cornu, puisqu’il savait comment utiliser les deux.

711) Mais n’est-ce pas le degré de Dan d’utiliser le serpent et le serpent cornu ? Bien sûr c’est le cas. Cependant, il fut assigné sur ce degré pour le gouverner pour les besoins de la sainteté, puisqu’il est le dernier discernement. C’est à son mérite, puisqu’il y a les assignés du Roi sur ceci et il y a assignés sur cela. C’est un honneur pour tous les assignés ensemble d’être assignés du Roi sans considérer sur quoi il est assigné.

Le trône du Roi est corrigé avec tous les assignés ensemble. Sous tous ces assignés, les chemins et les degrés se divisent, pour le meilleur et le pire, et tous s’unissent dans les corrections du trône, Noukva. Pour cette raison, Dan est au nord, sur la cuisse gauche de Noukva, Hod, au trou du grand abysse à la fin de la cuisse gauche, Bina de Klipa où il y a plusieurs régiments de malfaisants, qui sont tous des ministres pour blesser le monde.

712) C’est la raison pour laquelle Jacob loua et dit « Pour Ton salut j’espère, O Seigneur ». Dans toutes les tribus, il ne dit pas « Pour Ton salut ». Pourquoi le fait-il cette fois-ci ? C’est parce qu’il a vu la puissance du pouvoir du serpent sur l’éveil du Din pour triompher sur la Kédousah [sainteté], de ce fait il pria « Pour Ton salut ».

713) « L’individu devrait louer son Maitre et ensuite prier sa prière. » Celui dont le cœur est pur et souhaite prier sa prière, ou a des problèmes et ne peut pas louer son Maitre, qu’est-il ?

714) Même s’il ne peut pas orienter le cœur et la volonté, pourquoi devrait-il diminuer la louange de son Maitre ? Plutôt, il louera son Maitre même s’il ne peut pas orienter et ensuite il priera sa prière. Il est écrit « Une prière de David. Entends une juste cause, O Seigneur », d’abord parce qu’il loua son Maitre. Après, « Entends mon chant, entends ma prière ». D’abord « Entends une juste cause O Seigneur » puisqu’il loua son Maitre et ensuite « Entends mon chant, écoute ma prière ». Celui qui peut louer son Maitre et ne fait pas ainsi, il est écrit à propos de lui « Même si tu pries abondement, Je n’entends pas ».

715) Ils établirent des prières correspondant aux offrandes continuelles. La prière du matin correspond à l’offrande continuelle du matin, et celle de midi correspond à l’offrande de l’après-midi. Dans l’éveil en bas en faisant l’offrande, l’en haut s’éveille aussi. C’est comme l’éveil en haut en direction de celui au dessus de lui, jusqu’à ce que l’éveil atteigne un lieu où la bougie doit être allumée, et elle est allumée. Il suit que sur l’éveil de la fumée qui s’élève de l’offrande en bas, la bougie en haut, Noukva, s’allume. Quand cette lampe s’allume, toutes les autres bougies s’allument et tous les mondes sont bénis par elle. Il suit que l’éveil du sacrifice est la correction du monde et les bénédictions de tous les mondes.

Il en est ainsi parce que les inférieurs dans le monde d’Assiya ne peuvent pas élever directement à ZON de Atzilout, mais seulement au degré adjacent au-dessus. Ensuite ce degré s’élève plus haut, à celui lui étant adjacent en haut, et ainsi MAN s’élève de degré en degré jusqu’à ce que MAN atteigne ZON de Atzilout. C’est pourquoi il est dit que sur l’éveil en bas par l’offrande que les inférieurs offrent dans le monde d’Assiya, l’en haut s’éveille aussi, c’est-à-dire que les degrés dans le monde de Yétzira s’éveillent pour élever MAN qu’ils ont reçue d’Assiya au monde de Béria. Et sur l’éveil des degrés de Béria en haut jusqu’à celui au-dessus, le monde d’Atzilout, son propre adjacent supérieur s’éveille jusqu’à ce que MAN atteigne Noukva et élève MAN à ZA et elle brille de lui. Allumer la bougie veut dire unir Noukva, qui est appelée bougie, dans ZA, pour recevoir la lumière de cela. Il est considéré qu’elle est allumée par cela.

716) Comment cela est-il fait ? La fumée de l’offrande commence à monter – ces saintes formes assignées sur le monde d’Assiya. Elles sont établies pour élever MAN, et elles s’éveillent au degré au-dessus d’elles dans le monde de Yétzira, dans un désir ardent élevé, comme il est écrit « Les jeunes lions rugissent pour des proies ». Celles dans le monde de Yétzira s’éveillent aux degrés au-dessus d’elles dans le monde de Béria jusqu’à ce que l’éveil atteigne le lieu où elles doivent allumer, c’est-à-dire jusqu’à ce que le roi, ZA, souhaite s’unir avec la reine, Noukva.

717) Que sont MAN ? Dans le désir ardent en bas, les eaux inférieures montent, c’est-à-dire MAN, pour recevoir les eaux supérieures, MAD, du degré au-dessus d’elles. Il en est ainsi parce que les eaux inférieures, MAN, jaillissent seulement par un éveil du désir de l’inférieur. A ce moment, le désir ardent de l’inférieur et le supérieur s’attachent et les eaux inférieures jaillissent en face des aux hauts supérieures descendantes, le Zivoug se finit et les mondes sont bénis, toutes les bougies s’allument, et les supérieurs et les inférieurs sont dans les bénédictions.

Chaque degré inférieur est considéré comme féminin par rapport au degré au-dessus. Ainsi Assiya est considéré comme féminin par rapport au monde de Yétzira, et Yétzira est considéré comme féminin par rapport au monde de Béria. De même, le degré supérieur est considéré masculin par rapport au monde en dessous de lui, tel que Yétzira est considéré comme masculin par rapport au monde de Assiya. Il en est ainsi parce que la loi est que le donneur est masculin et le receveur est féminin.

Et puisqu’un degré ne peut rien recevoir d’un degré qui est plus que un degré au-dessus de lui, et reçoit seulement de son degré adjacent plus haut. Il suit que chaque degré supérieur qui donne est masculin et chaque degré inférieur qui reçoit de lui est féminin. Et par l’éveil, quand chaque inférieur désire ardemment recevoir l’abondance de celui en haut, il monte MAN à lui d’une façon que chaque inférieur élève MAN à celui au-dessus de lui, adjacent, jusqu’à ce qu’il atteigne Ein Sof. A ce moment, Ein Sof descend l’abondance, MAD, et chaque degré supérieur donne l’abondance qu’il a reçue au degré inférieur au-dessous de lui, puisque MAD descend en cascade d’un degré au suivant, par l’inférieur dans le monde d’Assiya.

718) Les prêtres sont la ligne droite, et les lévites sont la ligne gauche, s’éveillant sur l’offrande du sacrifice, pour unir la droite avec la gauche. Avec les prêtres et les lévites, sur l’offrande du sacrifice, un évoque la gauche, les lévites, et un évoque la droite, les prêtres, puisque le lien du masculin au féminin est seulement dans la gauche et droite, comme il est écrit « Laisse sa gauche être sous ma tête, et sa droite m’enlacera. » Ensuite après l’enlacement de la droite et de la gauche, le masculin se lie ave le féminin et le désir ardent est présent, les mondes sont bénis, et le supérieur et l’inférieur se réjouissent.

Noukva n’a rien par elle-même et ZA lui donne tout. Au début, il lui donne l’illumination de Hokhma de la gauche et ensuite il lui donne la lumière de Hassadim de la ligne droite. Cela n’est pas considéré comme un Zivoug, mais comme enlacement, quand il l’enlace avec sa gauche et sa droite. Il en est ainsi parce que même si maintenant Noukva a droite et gauche, comme ZA, ils ne sont toujours pas égaux, puisque la droite et la gauche dans ZA sont dominés par la droite, la gauche ne brille pas en lui, et la droite et la gauche de Noukva sont dominés par la gauche, et la droite ne brille pas en elle. Un Zivoug est équivalence de forme. De ce fait, ici ce n’est pas considéré comme un Zivoug, mais un enlacement.

Une fois que Noukva est complétée dans la droite et la gauche, il s’unit avec elle par la ligne du milieu, qui contient une mesure égale de droite et de gauche. A ce moment, ZON sont égaux l’un vis-à-vis de l’autre, dans la qualité de la ligne du milieu, qui brille dans les deux ensemble. A ce moment, c’est considéré comme un Zivoug – qu’ils sont en équivalence de forme. Ainsi, la majorité de l’abondance est les illuminations sur la droite et sur la gauche et pas plus. Cependant, Noukva les reçoit seulement par la ligne du milieu, le Zivoug, par l’équivalence de forme, et ensuite elle reçoit l’abondance de ZA pour les mondes.

 719) De ce fait la chose en bas, l’offrande, est évoquée par les prêtres et les lévites, pour évoquer le désir ardent et l’amour en haut. Aussi, le désir ardent est gauche et amour est droite, puisque tout dépend de la droite et de la gauche, puisque la ligne du milieu est seulement ce qui les unit. Il suit que l’offrande est la fondation du monde, la correction du monde, la joie de l’inférieur et du supérieur. Et tout cela monte en un, dans la ligne du milieu, qui unit et complète la droite et la gauche.

720) Maintenant la prière est dans lieu de l’offrande, et le premier a besoin de louer correctement le Saint béni soit-Il. S’il ne Le loue pas, sa prière n’est pas une prière. L’ordre complet de la louange du Saint béni soit-Il est que celui qui sait comment unifier le saint nom correctement, c’est-à-dire élever MAN pour l’unification de ZON, par cela, le supérieur et l’inférieur s’éveillent et attirent des bénédictions pour tous les mondes.

Puisque la prière est dans le lieu de l’offrande, d’abord l’homme a besoin de louer le Saint béni soit-Il, c’est-à-dire déployer les deux illuminations de la droite et de la gauche, comme avec l’offrande, qui est l’enlacement. Après, il priera la prière, dans laquelle le Zivoug est dans la ligne du milieu qui les unit toutes les deux. S’il ne déploie pas la droite et la gauche avant, sa prière n’est pas une prière parce que le Zivoug est seulement l’unification de la droite et de la gauche, et puisqu’il ne les déploie toujours pas à Noukva, aucun Zivoug n’est possible, puisqu’il n’y a rien à unir là.

721) Le Saint béni soit-Il a placé Sa Shékhina en exil parmi les nations dans le seul but que le reste des nations soient bénies à cause d’Israël, puisqu’ils attirent des bénédictions de haut en bas chaque jour.

723) « Dan sera un serpent sur le chemin ». Dan était un serpent dans les jours de Jéroboam, puisqu’un serpent est idolâtrie. « Sur le chemin » veut dire qu’ils éviteront de monter à Jérusalem dessus. Ce Dan était un serpent sur le chemin pour Israël, pour prévenir les pèlerinages pour célébrer leurs célébrations et pour offrir des sacrifices et des offrandes et de rendre culte là.

724) Quand les bénédictions vinrent à la main de Moïse, pour bénir toutes les tribus, il vit Dan lié à un serpent. Il le relia à un lion, Hessed, comme il est écrit « Et à Dan il dit ‘Dan est un petit de lion qui s’élance de Bassan’ » C’est ainsi pour faire le début et la fin des quatre bannières liée – dans Juda, qui est un roi, comme il est écrit « Juda est un petit de lion » le début des bannières – et la fin des bannières, qui est Dan, comme il est écrit « Dan est un petit de lion » pour faire le début et la fin liés dans un lieu, dans un lion Hessed.

725) « Pour Ton salut j’espère, O Seigneur ». Il est écrit, « Et il devra commencer par délivrer Israël des mains de philistins ». C’est de ce salut de Samson que Jacob dit « Pour Ton salut ». Pourquoi était-il dit « J’espère » ? Après tout, Jacob a déjà quitté le monde, alors pourquoi a-t-il dit qu’il attendait le salut de Samson ? Il est écrit « Et il vint à passer que lorsque Moïse levait sa main Israël triompha ». Simplement Israël est ZA. Ici aussi, « Et il commencera à délivrer Israël » est Israël simple, ZA, la qualité de Jacob. Il suit que ce salut de Samson est rapporté par Jacob même s’il avait déjà quitté ce monde. C’est pourquoi il a dit « Pour Ton salut j’espère, O Seigneur ».

Gad, les régiments avanceront de lui

 726) Le nom Gad suggère que les armées avanceront de lui pour mener la guerre. Les lettres Gad : Guimel et Dalet sont Yessod et Malkhout, dont les armées et les camps émergent de leur Zivoug, puisque Guimel, qui est Yessod, donne, et Dalet, qui est Malkhout collecte. Cela veut dire que plusieurs armées et camps dépendent d’eux.

727) Les eaux de la rivière qui s’étend hors de l’Eden, Bina, ne s’arrêtent pas. Elle contemple les pauvres parce qu’elle donne la lumière de Hassadim par un Guimel, Yessod, au Dalet, Malkhout, qui est pauvre et maigre. Pour cette raison, plusieurs armées et plusieurs camps se tiennent debout, qui sont nourris de Bina, la rivière. C’est la raison pour laquelle ce Zivoug est appelé « Gad » Guimel prenant de Bina et donnant, et Dalet collectant et recevant d’elle, et la maison Noukva, et le foyer entier est nourrit c’est-à-dire tous les gens de la maison et les armées, et les camps des anges qui se répandent d’elle.

727) Les eaux de la rivière qui s’étend hors de l’Eden, Bina, ne s’arrête pas. Elle contemple les pauvres parce qu’elle donne la lumière de Hassadim par un Guimel, Yessod, au Dalet, Malkhout, qui est pauvre et maigre. Pour cette raison, plusieurs armées et plusieurs camps se tiennent debout, qui sont nourris de Bina, la rivière. C’est la raison pour laquelle ce Zivoug est appelé « GAD » Guimel prenant de Bina et donnant, et Dalet collectant et recevant d’elle, et la maison Noukva, et le foyer entier est nourrit c’est-à-dire tous les gens de la maison et les armées, et les camps des anges qui se répandent d’elle.

728) Si Gad n’avait pas été un des fils des servantes, qui sont Akhoraïm, il aurait eu la chance d’être plus complet que toutes les autres tribus du fait de la haute et parfaite source que Gad suggère. Parce que d’abord, il fut chanceux d’être complet et ensuite la complétude le quitta, à cause de cette rivière qui s’étend, qui est Bina, qui est appelée « un courant ». A ce moment il quitta parce que Gad est considéré comme Akhoraim alors que le courant, Bina, ne donne pas sans réserve dans les Akhoraim. Ainsi, Guimel n’a rien à donner à Dalet, c’est pourquoi il n’a pas été récompensé par la terre sainte, mais l’autre côté du Jourdain est son héritage.

729) Ruben était comme Gad aussi. D’abord il était à un degré de Gadlout et ensuite cela le quitta, quand les eaux, la lumière de Bina, partirent et ne se déployèrent plus. Il était imparfait parce que Jacob pensait à Rachel, de ce fait le droit d’ainesse lui fut pris et fut donné à Joseph. Les deux, Ruben et Gad, ne furent pas récompensés par la terre sainte mais par l’autre côté du Jourdain, et arrachés des armées et des camps pour être les avant gardes devant les enfants d’Israël, pour hériter de la terre d’Israël.

Ce qui était imparfait dans Gad, était complété en Asher, car Asher est Akhoraim de Hod, où il y a les Dinim du Massakh de Hirk, sur lequel la ligne médiane émerge, unissant la droite et la gauche l’une avec l’autre et retournant les Akhoraim pour qu’ils soient interne. Et puisque les Akhoraïm retournèrent pour être internes, Bina brille pour eux une fois de plus, et Guimel donne sans réserve les Hassadim de Bina à Dalet, et elle est complétée. Ainsi, ce qui manque dans Gad, la lumière de Bina est complété dans Asher.

Place-moi comme un sceau sur ton cœur

730) Rabbi Elazar et Rabbi Abba s’échappèrent dans une grotte à Lod. Ils arrivèrent à cause de la lumière du soleil qui était trop forte pour eux à supporter, comme ils marchaient le long du chemin. Rabbi dit « Entourons la grotte avec des mots de la Torah » Il ouvrit et dit « Place moi comme un sceau sur ton cœur…ses éclats sont des éclats de feu. » L’assemblée d’Israël, Noukva, a un désir complet et une terrible envie du Saint béni soit-Il, seulement à travers les âmes des justes qui éveillent le jaillissement des eaux inférieures dans Noukva, opposée à l’eau supérieure de ZA qui élève MAN à Noukva. Il en est ainsi parce qu’à ce moment le désir complet et la terrible envie sont en adhésion pour porter des fruits.

731) Et une fois que ZON sont attachés l’un à l’autre et elle reçoit un désir pour ZA elle dit « Place-moi comme un sceau sur ton cœur. » C’est la voie d’un sceau qu’une fois qu’il est attaché à lieu il laisse son emprunte là, même s’il est enlevé de là. Ainsi elle ne bouge pas de lui, et toute son emprunte et toute sa forme restent là. Ainsi parle l’assemblée d’Israël, Noukva : « Vois, je me suis attachée à toi. Et même si je me séparais de toi et allais en exil, place moi comme un sceau sur ton cœur afin que ma forme entière reste en toi » comme le sceau qui laisse sa forme entière dans le lieu où il a été attaché.

732) « Car l’amour est aussi fort que la mort. » Il est aussi fort que la séparation de l’esprit du corps. Quand l’heure est arrivée pour un homme de quitter ce monde, et qu’il a vu ce qu’il a vu, l’esprit va à tous les organes du corps et élève ses vagues comme pour naviguer dans un bateau sans rames, qui s’élève et chute vainement, il vient et cherche à dire adieu de la part de tous les organes du corps. Et il n’existe pas de jour plus dur que le jour où cet esprit quitte le corps. Tel est le pouvoir de l’amour de l’assemblée d’Israël pour le Saint béni soit-Il, autant que le pouvoir de la mort au moment où l’esprit veut quitter le corps.

733) « La jalousie est aussi dure que le monde souterrain » Toute personne qui aime, et la jalousie n’y est pas attachée, son amour n’est pas de l’amour, parce que la jalousie complète l’amour. De cela nous apprenons qu’un homme doit être jaloux pour sa femme, ainsi il se connectera avec elle avec un amour complet parce qu’en résultat il ne regardera pas d’autres femmes. « Aussi dure que le monde souterrain » : le monde souterrain est dur aux yeux du méchant – pour y descendre. Pareillement, la jalousie est dure aux yeux de l’amoureux jaloux – pour se séparer de l’amour.

734) « La jalousie est aussi dure que le monde souterrain » Quand les méchants sont amenés en bas dans le monde souterrain, on leur dit pourquoi ils ont été amenés en bas, et c’est dur pour eux. Ainsi, celui qui est envieux demande les péchés et pense au nombre d’action suspecte qu’il a faite et ensuite un lien d’amour est lié en lui.

735) « Ses éclats sont des éclats de feu, la flamme du Seigneur ». « La flamme du Seigneur » est une flamme brûlante qui émerge du Shofar [une corne spéciale], Yessod de Ima, appelé Youd Hey, qui s’est éveillée et qui brûle. Il s’agit de la ligne gauche de Ima comme il est écrit « Laisse Sa gauche être sous ta tête. » Cela brûle la flamme de l’amour de l’assemblée d’Israël, Divinité, pour le Saint béni soit-Il.

736) Pour cette raison, beaucoup d’eau ne sera pas capable d’éteindre l’amour, puisque la droite – eau, Hessed – arrive, arrive, ajoute à la brûlure de l’amour et n’éteint pas la flamme de la gauche comme il est écrit « Et Sa droite m’enlaça ». Il en est ainsi parce que durant l’illumination de Hokhma dans la ligne gauche de Ima à Noukva, c’est un feu brûlant, car il est sans Hassadim. Et quand la ligne droite vient avec ses Hassadim, appelé « eau » pour étendre le feu, elle n’éteint pas l’illumination de Hokhma par cela. Au contraire, elle ajoute et complète son illumination parce qu’elle habille Hokhma avec Hassadim, et Hokhma brille dans une complète perfection.

739) Dans tous les lieux, le mâle poursuit Noukva et éveille l’amour à son égard. Mais ici il s’avère qu’elle éveille l’amour et le poursuit comme il est écrit « Place moi comme un sceau sur ton cœur » D’habitude, cependant, il n’est pas loué que Noukva poursuive le mâle. En effet, cela doit être un sujet pas clair et une chose sublime, caché dans les trésors du Roi.

Trois âmes
740) Il y a trois âmes et elles s’élèvent dans les degrés supérieurs. Et parce qu’elles sont trois, elles sont quatre. La première est l’âme la plus élevée, qui est imperceptible. Le trésorier supérieur n’a fait aucune remarque sur elle, encore moins l’inférieur. C’est l’âme de toutes les âmes ; elle est dissimulée et jamais révélée. Elle est inconnue et toutes dépendent d’elle.

741) Elle est habillée d’un vêtement venant de la splendeur du Carmel, dans l’éclat qui écoule des pierres précieuses. Elles sont toutes attachées comme une, comme les attaches des organes d’un seul corps. Et l’âme la plus élevée les infiltre et révèle ses actions à travers elles, comme un corps qui révèle les actes de l’âme. Elle et elles sont un, et il n’y a pas de séparation entre elles. C’est l’âme la plus haute, qui est cachée de tous.

Une âme veut dire la lumière de Bina. Les neuf Sefirot de AA sont les racines de toutes les Sefirot des mondes. Il s’avère que la racine de toutes les âmes est la lumière de la Séfira de Bina de AA. Donc, elle est appelée « l’âme la plus élevée » Et à cause de l’ascension de Malkhout à Rosh de AA, Bina de AA a quitté Rosh de AA et devint VAK sans Rosh, ce qui veut dire lumière de Hassadim sans Hokhma. Ainsi, deux Sefirot, Keter et Hokhma, restèrent dans Rosh, puisque le lieu du Zivoug – appelé Yessod – était fait dans la Malkhout qui s’est élevée à Rosh de AA et la Sefira de Rosh finit en elle.

Et à cause du départ de Bina de Rosh de AA, Bina a été divisée en deux discernements séparés : son GAR, AVI supérieur et son VAK, YESHOUT. Il en est ainsi parce que le défaut du départ de Bina de Rosh ne touche pas GAR de Bina en aucune manière, puisqu’elle est essentiellement lumière de Hassadim, car elle est Hefetz Hessed et ne reçoit jamais Hokhma. D’où le fait qu’il n’y a jamais de changement dans cette lumière depuis le moment où elle est dans Rosh de AA jusqu’au moment où elle quitte Rosh de AA.
Pour cette raison, GAR de Bina est considéré comme s’ils n’avaient jamais quitté Rosh de AA. Et même après le départ de Bina, Hokhma bloquée de AA brille toujours en eux, mais dans une grande dissimulation, puisqu’ils ne reçoivent pas Hokhma mais seulement Hassadim. Et ces GAR de Bina ont été érigés comme Partsouf AVI supérieurs qui sont dans un Zivoug sans fin, car ils sont toujours GAR et il n’y a jamais aucune diminution en eux.

Mais ZAT de Bina est Hitkalelout [mélange] de ZON dans Bina, d’où le besoin de Hokhma. Et puisqu’après le départ de Bina de Rosh, Hassadim restèrent sans Hokhma, il est considéré qu’ils étaient imparfaits du fait de l’ascension de Malkhout à Rosh de AA, et ils restèrent sans Rosh. Au temps de la Gadlout [grandeur] Malkhout descend de Rosh de AA à son lieu et Bina de AA retourne à Rosh et obtient son GAR de Hokhma de Rosh de AA une fois encore. Et l’ordre d’émergence de GAR est dans les trois points, Holam, Shourouk, Hirik et ces ZAT de Bina ont été érigés comme Partsouf YESHOUT.
C’est l’âme la plus élevée qui est imperceptible, qui est GAR de Bina de AA, AVI supérieurs, où Hokhma de AA brille en eux dans une grande dissimulation parce qu’ils ne reçoivent pas Hokhma. D’où le fait que le trésorier, Yessod – le lieu du Zivoug où toutes les lumières se réunissent – ne se soit pas éveillé. Et Malkhout qui s’éleva à Rosh de AA et devint le lieu du Zivoug dans Rosh est appelé « trésorier supérieur» c’est pourquoi elle devient Sioum [fin] de Rosh de AA et Bina est partie.

Le Trésorier supérieur n’éveilla rien dans cette âme, car il ne la souilla pas par la sortie de Bina, car elle ne reçoit pas Hokhma même quand elle est à Rosh. C’est encore plus cela pendant la Gadlout, quand la ligne médiane émerge sur le Massakh de Hirik, qui diminue une fois encore le niveau de GAR de GAR à VAK de VAK. Il en est ainsi parce qu’aussi le trésorier inférieur ne touche pas ces GAR de Bina, AVI, de quelque façon que ce soit, car elle ne reçoit jamais Hokhma. D’où le fait qu’elle ne grandisse jamais par sa propre luminescence et qu’elle ne diminue jamais par sa propre restriction.

Il est écrit qu’elle est l’âme de toutes les âmes parce que Bina de AA est la racine de toutes les Binas des mondes. De ce fait la lumière en elle est la racine de toutes les âmes. De plus, elle est dissimulée et n’apparaît jamais car Hokhma de AA, qui brille en elle, est dissimulé et caché en elle, et n’apparaît jamais. Inconnu veut dire que le Youd ne se sépare pas de son Avir [air] et toutes les âmes dépendent d’elle, puisqu’elle est la racine de toutes les âmes.

Il a été dit « Elle est habillée d’un vêtement venant de la splendeur du Carmel ». GAR de Bina, AVI, habillent le vêtement dela splendeur du Carmel – ZAT de Bina, YESHOUT. Et ils sont appelés, «splendeur du Carmel », comme il est écrit : « Ta tête sur toi est comme le Carmel » puisque YESHOUT est Rosh de Noukva et est appelé « Carmel » des mots Car Maleh [oreillers rembourrés] abondamment. En Gadlout, Mokhin de YESHOUT est les trois gouttes, Holam, Shourouk, Hirik. Et AVI supérieurs sont habillés dans l’éclat des trois gouttes et les trois gouttes se connectent l’une l’autre, car l’une ne peut pas briller sans l’autre. AVI supérieurs s’habillent dans YESHOUT et AVI agissent à travers YESHOUT, qui les habille, et AVI et YESHOUT sont un et il n’y a pas de séparation entre eux. 

Même si AVI sont dans la lumière de Hassadim etYESHOUT sont dans la lumière de Hokhma, ils sont encore un et sont inséparables. Il en est ainsi parce que même YESHOUT ne reçoivent pas Hokhma pour leurs propres besoins, mais seulement pour donner sans réserve à Noukva de ZA, pendant qu’ils brillent dans Hassadim couverts, comme AVI supérieurs. De ce fait, l’âme la plus élevée est toujours dissimulée, car GAR de Bina, AVI et ZAT de Bina, YESHOUT sont tous cachés de tous, puisque pour ses propres besoins, même YESHOUT brille seulement dans Hassadim couverts.

742) La seconde âme est Noukva qui se cache au sein de ses armées. Elle est une âme pour eux, elle reçoit un corps d’eux et s’habille en eux comme une âme dans un corps, pour révéler ses actions au monde entier à travers eux, comme un corps qui est un outil pour l’âme, par lequel elle réalise toutes ses actions. Et ils sont attachés et unis l’un dans l’autre comme ceux qui sont cachés en haut – AVI et YESHOUT – sont attachés.

743) La troisième âme est les âmes des justes en bas. Les âmes des justes proviennent de parmi ces âmes élevées, les âmes de Noukva et les âmes du mâle, ZA. Pour cette raison, les âmes des justes sont plus hautes que toutes ces armées et camps d’anges en haut, puisque les anges viennent de l’extériorité de Noukva, mais les âmes viennent de l’intériorité de Noukva et de l’intériorité de ZA, c’est-à-dire de leurs âmes.

Ainsi, les trois âmes ont été expliquées : 1) Bina de AA, AVI et YESHOUT ; 2) Noukva de ZA ; 3) les âmes des justes. Cependant, elles sont quatre âmes puisque Bina de AA se divise en deux âmes avec une différence entre elles, puisque AVI sont la source de Hassadim et YESHOUT sont la source de Hokhma. De ce fait, elles sont quatre – AVI, YESHOUT, Noukva et les âmes des justes. Cependant comme YESHOUT, sont aussi dans Hassadim couverts, pour leurs propres besoins, comme AVI, ils sont considérés comme une âme. Aussi il ne compte pas les âmes de ZA puisque c’est en Hassadim couverts, comme AVI supérieur, de ce fait il n’y a pas de renouvellement en lui.

744) Ainsi, les âmes sont plus hautes de deux côtés, de ZA et de Noukva, et elles viennent de leur intériorité. Par conséquent, pourquoi descendent-elles dans ce monde et pourquoi le quittent-elles ? C’est comme un roi qui a un fils qu’il a envoyé dans un certain village pour l’élever jusqu’à ce qu’il ait grandit et pour lui apprendre les voies du palais du roi. Quand le roi entend que son fils a grandi, il envoie sa mère pleine d’amour pour son fils et elle l’amène à son palais et il se réjouit avec son fils. 

745) Ainsi le Saint béni soit-Il engendra avec sa mère, qui est la plus élevée sainte âme, les générations de ZON. Il l’envoya pour expier, c’est-à-dire, dans ce monde, pour grandir et pour apprendre les voies du palais du Roi. Puisque le Roi savait que son fils allait grandir dans ce village, et le temps arriva de l’amener à son palais, en-dehors de son amour, il envoya sa mère, et elle l’emmena à son palais. L’âme ne quitte pas ce monde jusqu’à ce que sa mère vienne pour l’amener au palais du Roi où elle siège pour toujours.

746) Pourtant, c’est la nature du monde que les gens de ce village pleurent sur le départ du fils du Roi. Il y avait un sage là-bas qui leur dit « Pourquoi pleurez-vous ? N’est-il pas un prince qui ne devrait pas vivre plus longtemps parmi vous, mais dans le palais de son père ? » Ainsi était Moïse qui était un sage. Il vit que les gens du village pleuraient et de ce fait dit « Vous êtes les enfants du Seigneur votre Dieu : vous ne vous couperez pas vous-mêmes. »

747) Si tous les juste avaient su cela, ils auraient été heureux quand le jour de quitter ce monde arrivait. N’est-ce pas le plus haut honneur que la maîtresse vienne pour eux, pour les mener au palais du Roi afin que le Roi se réjouisse en eux ? Après tout, le Saint béni soit-Il s’amuse uniquement avec les âmes des justes.

748) L’amour de l’assemblée d’Israël, Noukva, au Saint béni soit-Il, ZA, s’éveille quand les âmes des justes en bas l’éveillent puisqu’ils proviennent du côté du Roi, ZA, du côté mâle. Ainsi, cet éveil vient à Noukva du mâle et l’amour s’éveille.

Il s’avère que l’envoi éveille la tendresse et l’amour à envers Noukva et ensuite Noukva devient connectée avec amour au mâle. Cela règle la question de ne pas encourager Noukva à chasser le mâle. Maintenant il est clair que les âmes des justes, qui sont mâle, éveillent cet amour pour ZA.

749) De même, l’envie irrésistible de Noukva de tirer sur les eaux inférieures opposée aux eaux supérieures n’est que dans les âmes des justes. Heureux sont les justes dans ce monde et dans le suivant, car le supérieur et l’inférieur se tiennent sur eux. De ce fait, « Le juste est la fondation du monde » peut être mis en rapport avec le juste supérieur, Yessod de ZA, et peut être mis en rapport avec les âmes des justes ; les deux sont vrais.

750) Le sens de tout cela est que le juste est le Yessod en haut, Yessod de ZA, et Yessod en bas, dans Noukva, et les âmes des justes. Et l’assemblée d’Israël, Noukva, est incluse dans les justes en haut et en bas. Un juste venant du côté de Yessod de ZA, et un juste venant du côté de l’âme des justes en bas, en hérite – de Noukva. C’est le sens de, « Le juste héritera de la terre » Noukva. Le juste, Yessod de ZA, hérite de la terre, Noukva, lui transmet des bénédictions chaque jour, et lui donne des plaisirs et des mets déployés depuis l’en haut, de Bina, qu’il attire à elle.

Asher, son pain sera riche

751) « Comme pour Asher, son pain sera riche et il produira des friandises royales » Asher est juste, Yessod de ZA, qui donne sans réserve des friandises à Noukva. Pourtant, il est considéré Noukva, et pas Yessod de ZA. Yessod de ZA se déploie jusqu’à ce juste depuis le prochain monde, Bina, pour donner des plaisirs et des friandises à cette terre qui était pain d’affliction et est devenu pain de délice comme il est écrit, « Comme pour Asher son pain sera riche et il produira des friandises » Asher est Bina, donnant les friandises du roi à Yessod et Yessod à Noukva.

752) Un lieu que tous approuvent est le prochain monde, Bina, que le supérieur et l’inférieur approuvent et désir ardemment. « Son pain sera riche » : Il y a pain et il y a pain, juste comme il y a un arbre et il y a un arbre. Il y a l’arbre de vie, ZA et il y a un arbre dans lequel la mort s’accroche, Noukva. Pareillement il y a un pain du pauvre, Noukva, et il y a un pain de délice le Vav de HaVaYaH. C’est son pain, le pain du Vav, le pain de ZA. C’est pourquoi il est écrit « Je ferai pleuvoir du pain du ciel pour vous », de ZA.

753) Son pain est un acronyme [en hébreu] pour « pain » et Vav, pain de ZA, appelé Vav, puisque cet arbre, ZA, est nourri de Bina, appelée « Asher ». Et Bina le couronne avec GAR comme il est écrit « Avec la couronne avec laquelle sa mère l’a couronné » Et quand il, ZA, reçoit il donnera certainement des friandises royales. Le roi est l’assemblée d’Israël, Noukva, parce qu’elle est nourrit par lui, ZA, et il lui donne à travers le juste, le degré de sainteté, le signe de l’alliance, Yessod de ZA. Et de Noukva au reste des degrés en dessous dans BYA, et toutes les corrections dans BYA sont comme les corrections dans Atsilout.

754) « Comme pour Asher, son pain sera riche. » C’est le pain de Shabbat, contenant le délice de deux en un, comme il est écrit « Ils rassemblèrent deux fois plus de pain ». Le « Deux fois plus de pain » est deux pains – pain du ciel, de ZA, et pain de la terre, de Noukva. C’est appelé « Pain de délice ». Mais le pain de la terre, sans connexion avec le pain du ciel est pain du pauvre. A Shabbat, le pain inférieur de Noukva se mélange avec le pain de ZA et l’inférieur est béni à cause du supérieur. C’est deux fois plus de pain.

L’abondance de Noukva quand elle est dans l’état de gauche sans droite, Hokhma sans Hassadim, est considérée pain du pauvre. Il en ainsi parce que Hokhma ne brille pas sans Hassadim. Et l’abondance de ZA, le pain de délice, est Hassadim qui se déploie depuis la Bina supérieure, qui brille toujours. A Shabbat, les deux dons sans réserve – de ZA et de Noukva – s’unissent en eux et Hokhma de Noukva et habillent Hassadim du pain de ZA et son pain aussi, devient pain de délice, comme le pain de ZA. C’est le « Deux fois plus de pain ».

755) « Deux fois plus de pain » du Shabbat. Le pain de Noukva reçoit du Shabbat supérieur, Bina, qui s’étend et brille pour tous. Cela se connecte avec le pain de Noukva avec le pain de Bina et c’est doublé. Il ne dit pas que c’est le pain de Noukva dans le pain de ZA mais dans le pain de Bina puisque dans tous les lieux, le pain est Noukva, ou Noukva de ZA, ou Bina (qui est aussi Noukva). Mais l’abondance de ZA n’est pas considérée comme pain, qui est mâle. C’est pourquoi c’est écrit « riche » « Son pain sera riche » au féminin [en hébreu] et pas riche dans la forme masculine. Et le pain est considéré comme Noukva.

756) « Car le pain est parti de vos récipients » C’est écrit « parti » au masculin [en hébreu], pas « parti » dans sa forme féminine, puisque nous nous référons au reste de la nourriture à part le pain, avec le pain aussi. Mais il y a une différence entre le pain qui est les autres nourritures et le véritable pain. Le pain d’en haut de ZA est mâle partout. C’est le reste de la nourriture. Le pain en bas, de Noukva, est femelle partout et c’est le pain réel. Une fois c’est écrit au masculin et une autre fois au féminin, mais tout est une chose, sauf que l’un est dans ZA et l’autre est dans Noukva.

757) Asher est mentionné en haut dans Bina et en bas dans la correction de la mariée, Noukva. Il en est ainsi parce que toutes les douze tribus sont les douze bœufs sur lesquelles la mer tient et par qui elle est corrigée. C’est le sens de « Et la mer était établie au-dessus d’eux » Ainsi Asher est dans les corrections de Noukva. Il est corrigé en haut dans Bina et en bas dans la terre, Noukva. C’est corrigé en haut dans les corrections du monde supérieur, Bina, et en bas dans les douze tribus, les corrections de Noukva. 

En haut Bina est corrigée à travers les douze corrections de ZA. C’est pour cela qu’il y a la Divinité en haut, c’est-à-dire Bina, qui est sur les douze corrections de ZA, c’est-à-dire trois lignes, dans chacune d’elle il y a quatre visages. Et il y a la Divinité en bas, Noukva, car Israël qui est inclus et corrigé dans les douze tribus et Asher se tient dans ses corrections comme les autres tribus. 

758) Et si Moïse n’avait pas révélé que Asher était dans Bina, cela serait resté non su comme il est écrit « Et laisse le tremper son pied dans l’huile » pour indiquer où sa connexion est à sa place car il donne l’huile d’onction de sa place en haut, de Bina. C’est pourquoi il écrivit « Béni soit Asher au-dessus des fils. »
Naphtali est une biche laissée libre

759) « Naphtali est une biche laissée libre ; il donne de belle paroles » Puisqu’il a dit « Une biche laissée libre » il aurait du finir « Elle donne de belle paroles » pas « Il donne » dans la forme masculine. Cependant, le monde supérieur, Bina est un monde masculin. Parce que la chose s’élève depuis l’assemblée d’Israël, Noukva, et au-dessus c’est tout masculin. Il en est ainsi parce que le sacrifice est appelé « une offrande » [Ola] parce qu’elle monte [Olé] au-dessus de Noukva. C’est pourquoi il est écrit « Si son offrande est une offrande brûlée du troupeau, il devra lui offrir un mâle sans tâche ». Ainsi, au-dessus de Noukva c’est masculin, de ce fait le monde supérieur, Bina, est considéré comme un monde masculin.

760) « Un mâle sans tâche » est comme il est écrit « Marche devant Moi et sans réserve » [Tamim veut dire à la fois sans réserve et sans tâche en hébreu], c’est-à-dire circoncis. Il en est ainsi le masculin est reconnu dans le lieu qui est appelé « sans tâche », dans le signe de l’alliance, dans lequel le masculin est reconnu du féminin, comme il est écrit, « [Noé] était un juste, un homme sans réserve ». Tsadik [juste] est Yessod. Masculin sans tâche veut dire qu’il n’est pas émasculé.

761) Mais il est écrit « Féminin sans tâche » puisqu’elle reçoit tout de lui, de ce fait elle est considérée comme étant sans tâche, comme lui. Cependant, le nom est principalement dans le masculin. C’est pourquoi l’offrande brûlée qui monte du féminin au masculin est masculin, puisque de Noukva et en haut, tout est masculin, et de Noukva et en bas, tout est féminin.

762) Mais il y a une Noukva en haut, aussi, Bina. Cependant Sioum [fin] du Gouf [corps] indique le Gouf entier, qui est masculin. Rosh et Gouf de Bina, HBD HGT, sont féminins, jusqu’à ce qu’elle descend au Sioum, NHY, qui s’habille dans Rosh de ZA et devient masculin, comme lui. Et quand Sioum apparaît dans la forme masculine, tout devient masculin. Même si ses HBD HGT qui ne s’habillent pas dans ZA, sont ensuite considérés comme masculin aussi. Cependant dans Noukva de ZA, Rosh et Sof sont considérés féminins, puisque toute la correction de son Gouf est considérée comme féminin, puisqu’il n’y a pas de discernement de masculin dans ses NHY en elle.

763) Jacob bénit Joseph parmi ses frères parce que le Saint béni soit-Il commanda aux quatre bannières dans la Shékhina, dans les douze tribus, pour que la Shékhina soit corrigée en elles. Il déduisit Joseph et plaça Ephraïm à sa place. Quelle est la raison pour laquelle Joseph manquait parmi eux ?

764) Joseph est un rameau fécond comme il est écrit « Joseph est un rameau fécond ». Yessod est appelé « Un rameau fécond ». Et parce que Joseph est l’emprunte masculine, il est appelé « le juste Joseph », Yessod. C’est pourquoi il est écrit « De là est le berger, la pierre d’Israël » qui donne à Noukva. La pierre est l’assemblée d’Israël, Noukva. David dit à propos d’elle « La pierre que les constructeurs ont haïe » Cela règle la question sur lui commençant avec le féminin, la biche laissée libre, et finit avec « Il donne de belles paroles » dans la forme masculine.

765) Et parce que toutes les corrections de la Shékhina sont féminines, puisque tout est féminin de Noukva et vers le bas, Joseph, masculin, partit de là et Ephraïm fut assigné à sa place, c’est-à-dire le discernement de Noukva, pour les douze corrections. Et parce qu’il est considéré Noukva, il fut assigné à l’ouest, le lieu où Noukva est présente, puisque la Shékhina est de l’ouest, et l’emprunte du masculin, Joseph, partit des corrections parce qu’elles sont du monde féminin, et pas du monde masculin, et toutes les corrections devraient être considérées comme féminines.

766) Pour cette raison, Joseph, le juste, Yessod, qui est masculin, quitta les corrections et Ephraïm fut assigné à sa place. De ce fait, toutes les douze tribus, qui sont considérées comme féminin, sont corrections de la Shékhina, et toutes doivent être considérées comme féminin, comme la Shékhina, sauf pour le degré du juste dans les tribus, Yessod, qui transforme tout les organes dans le corps en masculin. Il n’a pas besoin d’être parmi les douze corrections, car il n’a pas besoin d’être retiré.

767) « Naphtali est une biche laissée en liberté, il donne de belles paroles ». Il est écrit « Et ta bouche est charmante », puisque la voix, ZA, mène le discours, Noukva, et il n’y a pas de son sans discours. Ce son fut envoyé d’un lieu qui est profond en haut, dans Bina, pour mener le discours, car il n’y a pas de son sans discours et il n’y a pas de discours sans un son. Cela veut dire qu’il n’y a pas d’action vers ZA sans Noukva et pas d’action vers Noukva sans ZA, puisque le discours, Noukva est de la ligne gauche, Hokhma sans Hassadim, qui ne peut pas briller sans Hassadim. De ce fait, elle a besoin d’une voix, la lumière de Hessed, et ensuite elle peut briller. Et la voix, ZA, est VAK sans discours, et le discours le complète en GAR, et de fait il a besoin d’elle.

C’est le général qui a besoin du particulier et le particulier qui a besoin du général. Le général est ZA est le particulier est Noukva. Ils ont besoin l’un de l’autre, car ils ne peuvent briller qu’ensemble. Cette voix, ZA, sort du sud, la ligne droite, lumière de Hassadim, et mène l’ouest, Noukva, alors qu’elle hérite des deux côtés, la lumière de Hassadim du sud et la lumière de Hokhma de l’ouest.

Il est écrit « De Naphtali il dit, ‘...prendre possession de la mer et du sud’ » C’est pourquoi il est écrit, « Naphtali est une biche laissée libre », Noukva en bas. De même, le masculin en haut brille avec elle. Ils ne brillent pas l’un sans l’autre, c’est pourquoi il est écrit « Il donne de belles paroles », « Donne » dans la forme masculine, ZA.
Pensée, discours, son

768) La pensée qui est Hokhma de AA dissimulée, le commencement de tout, a été dissimulée dans Rosh de AA et ne brille pas en bas. Quand elle se déploie à travers Bina de AA, qui émerge de Rosh de AA et retourne à Rosh, dont l’illumination de Hokhma se déploie de Rosh de AA jusqu’à sa Bina, elle arrive à un lieu où il y a Rouakh. La ligne médiane, Rouakh, ZA, s’élève et décide entre deux lignes de Bina, dans Daat qui décide entre Hokhma et Bina et c’est appelé Bina et pas « Hokhma dissimulée » comme au début parce que maintenant elle illumine à travers Bina qui retourne à Rosh et devint Hokhma.

Et même si Hokhma est encore cachée dans Bina, Rouakh (Daat), qui décide entre la gauche et la droite de Bina, s’est déployée depuis Bina jusqu’à sa propre place et a produit un son, qui est fait de feu, d’eau et de vent qui sont trois lignes – Nord Sud et Est. Il en est ainsi parce qu’après que ZA s’éleva pour décider entre les deux lignes, droite et gauche de Bina, et se soit déployé dans ses trois propres lignes, cette voix contient toutes les forces, toutes les Mokhin dans Bina, et cette voix conduit le discours et donne la parole, Noukva, dans sa correction. Elle habille sa Hokhma dans Hassadim et Hokhma en elle est corrigée et peut briller parce que la voix est envoyée depuis le lieu de Rouakh dans Bina, les Hassadim dans Daat et vient pour diriger la parole et pour prononcer les mots droits à travers l’habillage de sa Hokhma dans Hassadim. Et c’est quand Hokhma en elle – dissimulée dans Rosh de AA – apparaît.

769) Quand tu considères ces degrés, tu trouveras que la pensée, Bina, la voix, et le discours sont un. Et la pensée est au départ de tout et il n’y avait pas de séparation, mais plutôt tout est un, et une connexion. La pensée connectée à l’absence, à Keter, et elle ne se déploie jamais. C’est « Le Seigneur est un et Son nom un. » Et il est écrit à propos de cela « Il donne de bonnes paroles » C’est le corps ZA, qui habille Hokhma de Noukva dans Hassadim et produit de bonnes et droites paroles.
Tous les degrés à travers Noukva viennent pour révéler Hokmha au commencement, Hokhma dans Rosh de AA qui ne peut pas briller vers l’inférieur puisqu’elle était cachée là. De ce fait, tous sont seulement un degré de Hokhma. La pensée est Bina, car la pensée, qui est Hokhma de AA, apparaît d’abord dans Bina. C’est une voix puisque Hokhma était dissimulée dans la ligne gauche de Bina et la voix, ZA, la ligne médiane, décide entre les deux lignes dans Bina et ouvrit Hokhma en elle. Il est le discours, et dans ZA lui-même qui reçut les trois lignes de Bina, Hokhma ne brille toujours pas comme il s’agit de la ligne droite. Dans Noukva, cependant, la ligne gauche, la lumière de Hokhma est révélée.

Et tout est un. C’est la pensée au début de tout car tous les degrés sont un degré, seulement l’illumination de la pensée au commencement de tout. Chacun la déploie jusqu’à ce qu’elle soit révélée dans Noukva. C’est le sens des mots « Le Seigneur est un et Son nom est un » car Noukva, appelée « Son nom » est une avec HaVaYaH, ZA qui est un avec la première pensée qui est un avec Keter de AA. Il est écrit à ce propos : « Il donne de bonnes paroles » car quand elle est un avec tous les degrés à travers Hokhma de AA qui est attachée à Keter de AA, appelé « absence », ZA donne et corrige et fait sortir de bonnes paroles dans Noukva spécialement voix et discours.

Joseph est un rameau fécond

770) Le Sioum du Gouf, Yessod, est comme il est écrit « Joseph est un rameau fécond, un rameau fécond près d’une source ». C’est écrit « Un rameau fécond » deux fois, un rameau fécond en haut, Yessod au-dessus de Khazeh, et un rameau fécond en-dessous, Yessod en-dessous de Khazeh. Pourquoi n’y a-t-il pas de rameau fécond dessous, dans les corrections de la reine, parmi les douze tribus, les douze bœufs que la reine est corrigée sur eux d’en haut ? C’est parce qu’il est écrit « Les filles marchent sur un mur », c’est-à-dire que les filles sont requises pour ses corrections, signifiant féminines, qui sont les douze tribus et pas les fils. Joseph, Yessod, est un fils, masculin. « Beaucoup de filles ont fait vaillamment » sont les douze tribus corrigées dans le trône sous Noukva, comme il est écrit, « Et tu les excelles tous ».

771) Malkhout ne reçut pas une complète et sainte Malkhout jusqu’à ce qu’elle se lia avec les patriarches, HGT de Khazeh de ZA et en haut. Quand elle se lia avec les patriarches, elle fut construite comme une construction complète du monde supérieur, le monde masculin, Bina, car ainsi HGT de ZA reçoit du côté droit de Bina, et Malkhout reçoit du côté gauche de Bina. Aussi, le monde supérieur est appelé « sept ans » parce que toutes les sept années sont en lui, puisque Bina contient en elle toutes les sept Sefirot HGT NHYM, qui sont appelées « sept ans ».

772) Le monde supérieur, Bina, consiste de sept années. C’est pourquoi il est écrit « Et il le construisit sept ans ». Il n’est pas dit « En sept ans » comme il est écrit « Pour six jours fit le Seigneur», et pas « En six » puisque les six jours, HGT NHY de ZA firent le ciel et la terre. Ici, aussi, « les sept années le construisit », signifiant Bina.

Il est écrit « Voici les générations du ciel et de la terre quand ils furent créés » ce qui veut dire dans Abraham, puisqu’Abraham, Hessed, est appelé « sept jours » et le monde supérieur, Bina, fut construit en lui. Ils sont appelés « le monde masculin », puisque Hessed comprend toutes les sept Sefirot et son lieu est de Khazeh de ZA et en haut, le lieu des quatre jambes du trône, HGTM, jusqu’à Bina au-dessus d’eux. C’est pourquoi c’est considéré comme s’ils construisent Bina, puisque Bina est supportée par eux.

773) C’est pareil en bas. Il y a sept années, HGT NHYM, divisées en douze tribus, qui sont le monde inférieur, Noukva. Il est écrit « Sept jours et sept jours, quatorze jours ». Puisqu’il a dit « Sept jours et sept jours » ils sont quatorze, alors pourquoi dit-il « Quatorze jours » ? C’est pour montrer le monde supérieur et le monde inférieur, sept jours et sept jours, de ce fait il les indique « Quatorze jours ».

Ceux dans le monde supérieur sont masculins et ceux dans le monde inférieur sont féminins. Ces féminins, HGT NHY se divisent en douze – ce monde, signifiant Noukva, est sur eux. C’est pourquoi il est écrit « Beaucoup de filles ont fait vaillamment », signifiant les douze tribus ont fait vaillamment, comme il est écrit « Tous les hommes dénombrés du camp de Juda ». Aussi ils se multiplièrent largement. L’écrit finit « Et tu les excelles tous », signifiant que Noukva est au-dessus d’eux tous.

774) L’écrit dit « Beaucoup de filles ont fait vaillamment ». Cependant, elles sont seulement douze, et pas plus, en plus des actions vaillantes qu’elles firent. Chacune se multiplia, et cela est suggéré dans les mots, « ont fait vaillamment ». Pourquoi est-il dit « Beaucoup de filles » ? C’est comme il est écrit « Le cri de Sodome et de Gomorrhe, car elle est grande », ce qui veut dire que cela a grandi. Aussi, « beaucoup » veut dire « grand », plus haut et plus grand que tous. Ceux-là sont appelés « grands animaux ».

« Ont fait vaillamment » veut dire chaque tribu se multiplia beaucoup. Ceux qui se stationnent sur elles sont Issachar et Zabulon sur la bannière de Juda, Shimon et Gad sur la bannière de Ruben, Menasse et Benjamin sur la bannière de Ephraïm, Asher et Naphtali sur la bannière de Dan. Ils sont appelés « petits animaux », s’unissant comme un avec les grands animaux, Juda, Ruben, Ephraïm et Dan, afin que la reine, Noukva, soit corrigée en eux, pour réjouir les supérieurs et les inférieurs en eux. Il est écrit à propos de cela, « Tu as créé ce Léviathan pour jouer avec » Un Léviathan veut dire « lien » – lien des petits animaux avec les grands. C’est pourquoi il est écrit « Beaucoup de filles ont fait vaillamment ».

775) « Un rameau fécond près d’une source ; filles marche sur le mur ». Il aurait dû dire « Marchent » au pluriel, comme « filles ». Cependant « Un rameau fécond près d’une source » une source est l’œil de la justice [Ayin signifie « source » et « œil » en hébreu], Noukva qui reçoit de la justice, Tifféret. Joseph, Yessod, se tient debout et donne sans réserve à la source, Noukva, et elle est une source, qui marche et avance à grands pas pour prendre des filles pour sa correction. « Les filles marche » veut dire que Noukva marche avec les filles et non avec les fils. Noukva marche avec les filles qui sont aptes pour sa correction et non avec les fils qui ne sont pas digne de la corriger.

« Et ils agirent amèrement avec lui et se querellèrent, et ceux avec les flèches le haïr ». Par le regard d’amour vers lui, comme il est écrit « Détourne tes yeux de moi, car ils me font arrogant » puisqu’ils me brûlent avec la flamme de ton amour. Ici, aussi, il ne pouvait pas tolérer la flèche d’amour de Noukva, c’est pourquoi il fut dit à propos de cela, « Ils agirent amèrement avec lui, et se querellèrent ». C’est pourquoi il dit « Et ceux avec les flèches le haïr », car il ne pouvait pas tolérer.

Il en est ainsi parce que Noukva est construite de la gauche. De ce fait, ses yeux dévient de ZA vers les Dinim de la gauche. Et puisqu’il est de la ligne médiane, il ne peut pas tolérer. Joseph, Yessod, est la ligne médiane, ne penchant ni à droite ni à gauche. De ce fait, lui aussi, ne peut pas tolérer les flèches d’amour de Noukva, qui sont éveil de la gauche.

776) « Et son arc était établi fermement ». Un arc est Noukva. Pourquoi est-il écrit « Son arc » et pas « Un arc » ? C’est le conjoint de Joseph, et c’est pourquoi il est dit « Son arc ». « Fermement » veut dire qu’elle l’habille en pouvoir et en force, signifiant que son pouvoir ne diminua pas à cause du Zivoug avec elle, car elle savait que Joseph n’aurait pas dévié dans ce degré, qu’il n’aurait pas dévié vers le degré de la gauche, le lieu des Dinim, à cause du Zivoug, puisque son signe d’alliance est vers la droite et la gauche ensemble.

777) « Et les bras de ces mains étaient faits d’or ». Que veut dire qu’ils étaient d’or ? Il est écrit « Plus agréable que l’or et de beaucoup d’or ». Il est écrit aussi « Récipients d’or en échange delle ». « Etaient faits d’or » veut dire or et précieux, puisque les mains de ses bras étaient faits précieux avec les pierres supérieures, Noukva supérieure du Khazeh et en dessus, puisqu’il reçut l’abondance de son Zivoug.

Il la reçut, comme il est écrit « Des mains du puissant de Jacob », signifiant de ces deux côtés, les lignes -droite et gauche, dans lesquelles Jacob fut renforcé. C’est de là que cette pierre précieuse était nourrie, c’est-à-dire Noukva, comme il est écrit, « De là il guidait la pierre d’Israël ».

Cette pierre est nourrie de ces douze côtés, nord et sud, les mains de Jacob, puisqu’il y a HGT NHY dans le nord et HGT NHY dans le sud qui sont douze. Et Noukva leur est donnée, est bénie par eux, et est nourrie par eux à travers un juste, Joseph.

778) Une autre bénédiction dut ajoutée à Joseph, comme il est écrit « Du Dieu de ton père, et Il t’aidera, et du Tout Puissant, et Il te bénira ». Il aurait dû être dit « Le Dieu de ton père, et Il t’aidera, et le Dieu Tout Puissant, et Il te bénira »

779) Cependant, il hérita en haut, dans ZA, et en bas, dans Noukva. Il hérita en haut, comme il est écrit, « Du Dieu de ton père », l’héritage supérieur, le lieu qui est appelé « ciel », ZA, pour qui Jacob fut une Merkava [char/assemblée]. « Et Il t’aidera » veut dire il n’échangera pas son lieu pour un autre et son aide sera de ce lieu et pas d’un autre.

780) « Et du Tout Puissant » est un autre degré, un inférieur. Dans tous les lieux, « Le Seigneur » est la Shékhina, comme dans « Et j’ai craint le Seigneur ». « Et » inclut la Shékhina. « Et du » avec un Vav, suggère ZA, pour inclure le jour, ZA, avec la nuit, Noukva, et la nuit avec le jour, comme il est écrit, « Et du Tout Puissant », avec un Vav, puisque de là les bénédictions sortent vers le monde.

781) Pourquoi n’est-il pas écrit « Et le Dieu Tout Puissant » ? Après tout, « Et le Dieu Tout Puissant » veut dire que cela concerne Noukva, puisque Noukva est appelée Dieu Tout Puissant aussi, comme il est écrit « Et que Dieu Tout Puissant te donne la miséricorde ». C’est tout un lieu. Dieu Tout Puissant concerne Noukva, aussi, juste comme « Le Tout Puissant ». Ainsi, pourquoi le Lamed de El [Dieu] est-il laissé et il est écrit un Tav à la place, signifiant Et [de] ? Il aurait du être écrit « Et le Dieu Tout Puissant. »

Cependant, quand ces sentiers sortent d’en haut, signifiant les vingt deux lettres, par lesquelles toute la complétude vient, et qui sont la totalité de la Torah, qui est toute l’abondance dans ZA, le ciel, ZA hérite d’elles. Il est écrit de cela, « Le ciel » où « le » [comprenant Aleph-Tav, Et] est la somme de toutes les vingt deux lettres de Aleph [première lettre de l’alphabet hébraïque] à Tav [dernière lettre].

De là cela sort vers la Torah orale, appelée « terre », Noukva, comme il est écrit « Et la terre », où « et la » est la somme des vingt deux lettres que Noukva prend. Au début c’est « Et le ciel », ZA, les incluant toutes comme une, et alors la lune, Noukva, est couronnée par toutes, les recevant de ZA, et s’assoit dans la perfection complète. A ce moment, les bénédictions se déploient de là. L’écrit dit de cela « Et du Tout Puissant », pour indiquer la grande perfection de toutes les vingt deux lettres dans Noukva, d’où sont toutes les bénédictions.

782) Il est écrit, « Et Il te bénira » avec un Vav, afin qu’il y ait plus d’existence pour les bénédictions, et pour toujours. Il en est ainsi parce que où qu’il y ait un Vav, cela suggère qu’il y a addition et existence dedans. Jusque là est le général.

Par la suite, il les détaille, comme il est écrit, « Bénédictions du ciel en haut, bénédictions de la profondeur qui git dessous ». Jusqu’ici les bénédictions de ZA et de Noukva sont suggérées dans le général. « Du Dieu de ton père » suggère ZA et « du Tout puisant » suggère Noukva. Ensuite il les détaille, comme il est écrit : « bénédictions du ciel en haut » pour ZA, et « Bénédictions de la profondeur qui git dessous » pour Noukva.

783) « Les bénédictions de ton père triomphèrent sur les bénédictions de mes parents ». « Les bénédictions de ton père », Jacob, la ligne médiane, « Triomphèrent sur les bénédictions de mes parents », Abraham et Isaac, puisque Jacob hérita de plus de mérite que tous les patriarches, car il était complet en tout. Il en est ainsi parce que les deux lignes droite et gauche – Abraham et Isaac – n’ont pas de perfection jusqu’à ce que la ligne médiane, Jacob, vienne et détermine entre elles. Pour cette raison, il hérita de toutes les Mokhin dans deux lignes, droite et gauche. A cet égard, il suit que les bénédictions de la ligne médiane triomphent sur les bénédictions des deux lignes, droite et gauche, puisqu’elle complète les deux et hérite des deux.

Il donna tout à Joseph parce qu’ainsi il devait être. Le juste, Yessod, Joseph, prend tout et hérite de tout ensemble, c’est-à-dire reçoit de toutes les Sefirot de ZA ensemble. Toutes les bénédictions sont en lui, il déploie les bénédictions de Rosh, de GAR de ZA et au-dessus, et tous les organes du corps de ZA, HGT NHY, sont corrigés pour donner les bénédictions en lui, dans Yessod. A ce moment, Yessod devient une rivière qui vient hors d’Eden.

784) « Hors d’Eden » veut dire que tous les organes sont en une connexion, et dans le plaisir du désir ardent de l’abondance de Rosh en haut et d’en bas. Ils transmettent tous leur plaisir et leur désir ardent dans Yessod, qui dévient une rivière qui s’étend et sort d’Eden. Eden veut dire Idoun [bonté] et plaisir. Nous devrions aussi interpréter que « Hors d’Eden » veut dire que tout coule de la Hokhma supérieure, appelée « Eden », pour être attiré et pour devenir une rivière. Elle s’étend jusqu’à ce qu’elle atteint Yessod, et ensuite toutes les Sefirot de ZA sont en bénédictions, et tout est un.

785) « Jusqu’au désir des collines du monde » est le désir ardent pour ces collines du monde, les deux féminins, une en haut, Bina, et une en bas, Noukva de ZA. Chacun est appelé « un monde » et le désir ardent de tous les organes du corps, toutes les Sefirot de ZA, est pour deux mères. Ils ont un désir de téter de Ima supérieure, Bina, et un désir de connecter à Ima inférieure, Noukva, et ils sont tous un désir. Pour cette raison, ils seront tous Rosh [tête] de Joseph, Yessod, c’est-à-dire que le degré du juste, Yessod, sera béni ; c’est-à-dire, il prendra tout, comme il se doit.

786) Heureux ceux qui sont appelés « justes », car seuls ceux qui gardent ce degré du signe de l’alliance de sainteté sont appelés « justes ». Heureux sont-ils dans ce monde et dans le monde à venir

Benjamin est un loup ; il chassera
787) « Benjamin est un loup ; il chassera » Pourquoi est-il appelé « un loup » ? C’est parce qu’il a été inscrit dans le trône, Noukva, sous la forme d’un loup. Il en est ainsi parce que tous les animaux, petits et grands, sont inscrits dans le trône, comme il est écrit « Petits animaux avec les grands. » Et le trône que Salomon a fait était inscrit ainsi, aussi, comme le trône en haut.

788) « est un loup ; il chassera», puisque l’autel était dans la part de Benjamin, et l’autel est un loup. Benjamin n’est pas un loup, mais l’autel, qui est sa part, est un loup, puisqu’il mange de la viande chaque jour, c’est-à-dire les offrandes qui étaient sacrifiées dessus. Benjamin le nourrissait avec les offrandes, et parce qu’il était dans sa part, il était considéré comme fournissant et nourrissant ce loup. « Il chassera» veut dire « nourrir ». Il est écrit « Benjamin est un loup, il chassera», signifiant que Benjamin nourrira le loup, l’autel.

« ...un loup ; il chassera» veut dire « un loup ; il nourrira ». Les loups sont les anges détestables qui se tiennent au-dessus pour calomnier Israël. Ils se réjouissent tous et sont établis par les offrandes et éveillent un éveil d’en haut. Il s’avère que Benjamin, dont le domaine est l’autel, nourrit ses calomniateurs, qui appelés « loups », afin qu’ils ne calomnient pas Israël.

789) « Le matin il mange des proies, et le soir il répartit les dépouilles ». « Le matin » puisque Abraham, Hessed, s’éveille dans le monde et c’est un temps de bonne volonté. L’offrande fait un éveil et un contentement, et monte jusqu’à la proie, signifiant que le lieu [Ad veut dire « proie » (Araméen) et « jusqu’à » (hébreu)], comme il est écrit « Et tu retourneras jusqu’au Seigneur ton Dieu » c’est-à-dire ZA, de son Khazeh et en haut.

790) Le matin est Abraham, Hessed, comme il est écrit « Et Abraham se levait tôt le matin » quand la volonté était présente. A ce moment, le lieu est appelé Ad [jusqu’à/proie], le trône supérieur, HGT de Khazeh de ZA et en haut, le trône de Bina, mangerait l’offrande et manger veut dire Zivoug.

791) Le temps de manger est le matin de Ad, le temps du règne de Hessed de ZA. Cet Ad est au-dessus du Khazeh de ZA, où tout est Hassadim, comme il est écrit « Aies confiance dans le Seigneur Adei Ad [pour toujours] » Cela veut dire que Ad est un lieu élevé en haut. « Le matin » qui est le temps du règne de Hessed de ZA, c’est une offrande pour le Seigneur. Noukva, qui est appelée « une offrande » s’unit à ce moment avec le Seigneur de ce fait « Il mangera Ad [proie] », ZA, droite, Hessed, et pas un autre degré.

792) L’ordre du Zivoug est fait par l’offrande. La fumée de l’offrande s’élève et c’est un éveil d’en bas. L’éveil de l’amour est attachée et éveillée en haut, entre ZA et Noukva, et ils se tiennent l’un opposé à l’autre, face-à-face. La bougie, Noukva, brûle et illumine par cet éveil d’en bas, qui reçoit l’abondance de ZA. Le prêtre s’éveille, les Lévites louent et montrent de la joie, et ensuite le vin est versé – du côté gauche, Guévoura – pour connecter à l’eau – droite et Hessed – et le vin brille et montre de la joie. Il en est ainsi parce que lorsque les Guévourot s’habillent dans Hassadim, les Guévourot sont appelés « Le vin qui rend heureux ». C’est la raison pour laquelle le bon vin devrait être apporté en bas, afin de montrer la joie à un autre vin, en haut, et tous s’éveillent pour connecter la gauche à la droite.

793) Le pain, qui est de la semoule, est Malkhout, Noukva. L’éveil en bas l’a éveillé parce que Noukva est appelée « pain ». Elle est prise à gauche pour la droite et est attachée au corps, ZA. A ce moment, l’huile supérieure est versée depuis ZA et elle la reçoit par le juste, Yessod de ZA. Pour cette raison, un éveil en bas doit être fait avec de la semoule dans l’huile, et tout est lié ensemble.

Ensuite il y a de la bonté et du contentement de l’unique union, et toutes les Kétarim [pluriel de Kéter], les Sefirot de Noukva, reçoivent la bonté et le contentement de l’union et ZA et Noukva deviennent attachés l’un à l’autre. Ensuite, la lune, Noukva, brille et se connecte au soleil, et tous résident dans la bonté.

794) Et ensuite c’est une offrande au Seigneur, c’est-à-dire que Noukva se rapproche du Seigneur et pas d’un autre. C’est pourquoi il est écrit « Le matin il mange des proies », ZA, qui est appelé « proie ». Et pas d’un autre. Il est écrit « Il mangera des proies » et sera raffiné dans ce lien au commencement, le matin, car alors Hassadim règnent. Le saint nom doit être béni d’abord et ensuite les autres seront bénis, comme il est écrit « Et le soir il répartit les dépouilles ».

795) C’est la raison pour laquelle il est interdit de bénir son ami le matin avant que l’homme bénisse le Saint béni soit-Il, puisque l’homme doit être béni d’abord. Il est écrit « Le matin il mange la proie », ZA, et après les autres seront bénis, comme il est écrit « Et le soir il répartit les dépouilles ». Il en est ainsi parce que les offrandes au début furent offertes au Saint béni soit- Il, et l’éveil d’en bas s’éleva là. Et parce qu’il fut béni, il liea des liens à toutes les autres armées et leur dispenserait des bénédictions pour chacune selon son mérite. Ainsi, les mondes sont adoucis et les supérieurs et les inférieurs sont bénis.

796) Au commencement il est écrit « J’ai mangé mon rayon de miel avec mon miel ». Après, il répartit pour chacun et dit « Mangez, amis, buvez et saoulez-vous, bien-aimés ». En d’autres mots, il donna des bénédictions sur chacun et répartit chacune d’elle selon leur mérite. C’est pourquoi il est écrit « Le soir, il répartit les dépouilles » puisque le saint nom a été béni d’abord et maintenant Il répartit des bénédictions sur tous les mondes.

Il ne peut pas être dit que l’offrande a été sacrifiée pour eux ou pour une autre force. Mais plutôt, tout est sacrifié pour le Saint béni soit- Il, et Il donna les bénédictions et répartit les bénédictions à tous les mondes. Pour cette raison, c’est une offrande pour le Seigneur, et pas pour un autre degré.

797) Il y a un autre éveil de l’offrande – entièrement pour attirer des bénédictions et pour évoquer les bénédictions, afin que tous les mondes soient bénis. Cependant, au début c’est écrit « Une offrande pour le Seigneur », pour rapprocher Noukva du degré de ZA, et pas d’un autre. Et maintenant que l’union dans ZA a été faite, il est écrit « Tu offriras ton offrande », signifiant tous les mondes s’attacheront ensemble, et le supérieur et l’inférieur se lieront et seront bénis.

Noukva est gauche. Sa Hokhma est sans Hassadim et ensuite les Dinim se déploient d’elle, puisque Hokhma ne peut pas briller sans Hassadim. Les inférieurs dans trois mondes, BYA, reçoivent de Noukva comme il est écrit, « Le matin il mange une proie ». D’abord, il doit y avoir un Zivoug de Noukva avec ZA, et ensuite Noukva est inclue dans la droite, Hassadim. Elle est une offrande pour le Seigneur, pour la droite, et pas pour un autre, pour la gauche. Cependant, après que Noukva soit incluse dans la droite, elle peut illuminer pour les inférieurs de son illumination. C’est pourquoi il est écrit, « Le soir, il répartit les dépouilles » c’est-à-dire qu’elle donne à tous les mondes.

C’est ce que leur père leur a dit

798) « Toutes celles là sont les douze tribus d’Israël ». Il est dit « Toutes celles là » pour connecter les tribus dans le lieu duquel toutes les bénédictions sortent, dans Noukva. Douze sont douze connexions des corrections de Noukva, et elle-même se connecte avec elles. C’est pourquoi il est écrit « Toutes celles là sont les douze tribus d’Israël, et c’est ce que leur père leur a dit, et il les bénit », puisque Noukva est appelée « C’ » et elle se connecte avec les douze tribus, puisque dans ce lieu, dans Noukva, il y a la parole, puisque ZA est appelé voix, et Noukva « parole».

799) « C’est ce que leur père leur a dit ». Ici il y a une connexion, attachant de bas en haut et de haut en bas. De bas en haut est dans les douze tribus, et de haut en bas est « Et c’est » qui est Noukva, qui se lia avec eux d’en haut. « A dit » est la connexion du masculin et du féminin, puisqu’il n’y a pas de parole sans voix. ZA est attaché à deux côtés : d’en bas, douze, et d’en haut « Et c’est ».

A la fin il les attacha dans le lieu élevé, dans ZON, de Khazeh et en haut, où masculin et Noukva sont ensemble, c’est-à-dire que Noukva est inclue dans ZA, dans Hassadim, comme il est écrit « Chacun avec la bénédiction appropriée pour lui ». « La bénédiction appropriée pour lui » est son conjoint, Noukva, qui est appelée « bénédiction ». « Chacun avec la bénédiction appropriée pour lui » est les deux comme un, quand ZA et Noukva sont inclus ensemble.

800) Il est écrit « Le Seigneur te bénira de Sion et voit le bien de Jérusalem ». « Le Seigneur te bénira de Sion » parce que pour Lui, toutes les bénédictions sortent pour arroser le jardin, et Il contient toutes les bénédictions et lui donne [à elle]. Après « Et voit le bien de Jérusalem », que toutes les bénédictions viennent du masculin et du féminin. De même, il est écrit, « Que le Seigneur te bénisse et te garde ». « Que le Seigneur te bénisse » est du masculin, « Et te garde » est de Noukva [féminin], puisque la garde se déploie de Noukva. « Que le Seigneur te bénisse » est ZA, « Et te garde » est la garde de Noukva. Tout est une chose, puisque les bénédictions sortent vers le monde des deux. C’est pourquoi il est écrit « Il les bénit, chacun avec la bénédiction appropriée pour lui ».

Il y a deux discernements dans Noukva, extériorité, elle-même, l’intérieur, ce qu’elle reçoit de ZA, pour lequel elle a deux Béhinot [discernements] de Yessod : Yessod intérieur, Sion, un masculin dans son Yessod, et le Yessod extérieur, Jérusalem, Noukva dans son Yessod. « Le Seigneur te bénira depuis Sion », puisque toutes les bénédictions intérieures viennent de l’intérieur de Yessod, de ZA. Une fois que l’intérieur a donné à Yessod extérieur, Jérusalem, il est écrit « Et voit le bien de Jérusalem ». Il y a celles parmi les tribus qui se déploient de l’intérieur de Noukva, et il y a celles qui se déploient de l’extérieur de Noukva. « Et Il les bénit, chacun avec la bénédiction approprié pour lui ».

Jacob, ayant dicté à ses fils ses volontés dernières
801) « Jacob, ayant dicté à ses fils ses volontés dernières». Pourquoi est-il dit « dicté à ses fils» ? Ne devrait-il pas être dit « Bénir » ? Cependant, il leur dicta avec la Shékhina, pour se lier avec elle. De plus, il leur ordonna en ce qui concerne la grotte, qui est proche du jardin d’Eden, et où Adam HaRishon est enterré.

802) Ce lieu est appelé Kiryat Arba [la cité des quatre] puisque les quatre couples sont enterrés là : Adam et Eve, Abraham et Sarah, Isaac et Rebecca, et Jacob et Léa. Cependant, nous apprenons que les patriarches sont une sainte Merkava [assemblée] et une Merkava n’est pas moins que quatre. Le Saint béni soit- Il connecta le roi David avec les patriarches, et ils devinrent une Merkava complète avec le nombre quatre. Il est écrit « La pierre que les constructeurs ont détestée est devenue la pierre angulaire ». Il en est ainsi parce que David se connecta pour être une Merkava complète avec eux. Ainsi, David aurait dû être enterré avec les patriarches, et avec lui, cela sera Kiryat Arba. Quelle est la raison pour laquelle il ne fut pas enterré avec eux ?

803) David avait un lieu établi – Sion, Yessod de ZA – dans lequel se lier comme un. Adam, qui était enterré avec les patriarches, ils étaient enterrés avec lui parce qu’il était le premier roi de qui la royauté fut enlevée et donnée au roi David, puisque le roi David exista par les jours d’Adam HaRishon. Adam HaRishon devait vivre mille ans, mais soixante dix ans lui furent enlevés pour les jours du roi David. C’est pourquoi Adam HaRishon est considéré comme Malkhout, et il compléta la Merkava des patriarches dans le nombre quatre. S’il n’en avait pas été ainsi, comment les patriarches auraient-ils pu s’élever en une Merkava complète avec le nombre quatre avant l’arrivée de David ? Nécessairement Adam HaRishon les compléta, et David ne fut pas enterré avec eux, mais fut récompensé de son lieu approprié, Sion. C’est pourquoi il ne fut pas enterré avec les patriarches.

804) Nous devrions aussi expliquer que les patriarches sont présents dans un lieu masculin, HGT de ZA, masculins, alors que David est une Merkava pour Malkhout, dans un lieu de Noukva. De ce fait, les femmes des patriarches furent enterrées avec eux et David fut enterré et connecté avec un lieu masculin, Sion, chacun selon ce qui est approprié pour lui.

Il expira et fut rassemblé pour ses gens
805) « Et rassembla ses pieds dans le lit » puisqu’il était assis dans le lieu des vivants, qui était une Merkava [assemblée/char] pour ZA, l’arbre de vie. De ce fait, quand Jacob souhaita quitter ce monde, il abaissa ses jambes vers le lit, Noukva, et fut rassemblé et quitta le monde, c’est-à-dire éleva MAN et fut inclus dans un Zivoug de ZON. Il est écrit à ce propos « Et il expira et fut rassemblé pour ses gens ». Il n’est pas fait mention de la mort en ce qui le concerne, puisqu’il s’éleva et fut inclus dans la vie supérieure.

806) Il est écrit « Mon âme désire et même désire ardemment les parvis du Seigneur » Pourquoi ne désire-t-il pas la maison du Seigneur, plutôt que les parvis du Seigneur ? Il y a des sections inférieures dans BYA, et il y a des sections hautes dans Atsilout. Les âmes ne sont pas présentes dans les hautes, puisque les âmes sont présentes dans BYA. Ces sections sont les maisons intérieures dans Atsilout et les maisons extérieures dans BYA.

Les extérieures dans BYA sont appelées « les parvis du Seigneur » Parce qu’elles sont amoureuses et désirent ardemment Noukva. C’est pourquoi David a dit « Désire les parvis du Seigneur » puisque les âmes n’ont pas e prise plus que dans BYA, qui sont appelées « les parvis du Seigneur ». Cependant, quand BYA montent à Atsilout, les âmes des justes montent avec eux aussi. Quand les âmes montent, toutes les armées de BYA s’éveillent et montent à Noukva, puisque Noukva unifie par leur montée à elle, dans un désir complet pour ZA, et se connecte avec lui.

807) Jacob ne mourut pas, de ce fait aucune mort n’est mentionnée en ce qui le concerne, mais « Et expira et fut rassemblé vers ses gens ». « Et rassembla ses pieds dans le lit » est la Noukva, comme le soleil, Jacob, se couche [en hébreu il est écrit « rassembla »] vers la lune, Noukva. Comme la lumière du soleil ne quitte pas le monde durant le soir et va vers la lune, mais plutôt ensuite donne sa lumière dans la lune, quand Jacob partit, il éleva MAN à ZON et illumina dans Noukva de ZA. Sa lumière n’est pas annulée, de ce fait il est considéré qu’il ne mourut pas.

808) Quand Jacob fut rassemblé, la lune illumina et le désir ardent pour le soleil supérieur, ZA, s’éveilla vers elle. Il en est ainsi parce que lorsque le soleil, Jacob, s’éveille, un autre soleil, ZA, s’éveille. ZA adhère à Noukva, et la lune – Noukva – illuminait de ZA.

809) Le supérieur, le monde masculin, Bina, fut attaché à l’inférieur, le monde féminin, Noukva de ZA, et l’inférieur fut attaché au supérieur. Par l’ascension de Jacob par MAN à son décès, Bina et Noukva se connectèrent, c’est-à-dire ZON monta à AVI, et ensuite le grand Zivoug pour engendrer les âmes fut fait.

810) Il y a deux mondes, comme il est écrit « Du monde et jusqu’au monde », Bina et Noukva. Et même si ils sont féminins – car Bina est féminin aussi – l’un est corrigé dans le masculin, Bina, qui est considéré comme masculin quand elle est en Gadlout. Et un dans Noukva est Noukva de ZA. Un est appelé Shéva [sept], c’est-à-dire Bina, et un est appelé Bat Sheva [fille de sept], Noukva. Un est une mère et l’autre est une mère.

« La mère des fils » est Bina comme il est écrit « Avancez, O filles de Sion, et regardez le roi Salomon avec la couronne avec laquelle sa mère l’a couronné ». « Le roi Salomon », le roi dont toute la paix est sienne, c’est-à-dire ZA, dont la mère, Bina, est la mère des fils.

La mère de Salomon est Noukva, comme il est écrit « Bat Sheva la mère de Salomon » c’est-à-dire Noukva, puisque là il n’est pas dit le roi Salomon.

811) Il est écrit « La sagesse de Salomon excellait ». La sagesse de Salomon est la mère de Salomon, Noukva, comme il est écrit, « Les paroles de Lemouel roi de Massa, dont la mère l’a tourmenté ». Les paroles de Lemouel, roi » sont les paroles qui furent dites à Dieu, un Roi, de qui il est dit « Et un Dieu qui a de l’indignation chaque jour » et aussi « Et Dieu Tout Puissant » Noukva.

812) « Lemouel » veut dire « A Dieu ». « Lemouel roi » est Bat-Sheva, Noukva. « Massa, dont la mère l’a tourmenté » est quand cela lui apparut dans Guivon dans un rêve de nuit.

813) Jacob fut rassemblé à la lune, Noukva. A son décès, il monta MAN à ZON et apporta des fruits en elle, c’est-à-dire causa le Zivoug de ZON en Gadlout pour engendrer des âmes, qui sont appelées « les fruits de ZON ». Il n’y a pas de génération dans le monde sans les fruits de Jacob – les grandes âmes nées du Zivoug de ZON de Gadlout que Jacob causa par son ascension de MAN. Il en est ainsi par ce qu’il évoqua l’éveil du supérieur pour le Zivoug ZON, comme il est écrit, « Et il rassembla ses pieds vers le lit » ce qui est certainement le lit de Jacob, Noukva.

814) Heureux est Jacob, qui fut complété en haut et en bas, comme il est écrit, « Toi, ne crains pas, O Jacob mon serviteur, car Je suis avec toi ». Il n’est pas dit « Car tu es avec Moi » mais « Car Je suis avec toi », c’est-à-dire il fut complété en bas aussi, pour insufflé la Shékhina.

Deuil-Egypte

815) « Et ils vinrent à la grange de lycium... et il observa sept jours de deuil pour son père ». Pourquoi cela nous concerne-t-il qu’ils allèrent à la grange de lycium ? Et quelle est la raison pour laquelle le deuil est lié à l’Egypte, comme il est écrit « Le deuil à la grange de lycium... C’est un deuil affreux pour les Egyptiens. » Il aurait du être dit « Deuil pour Israël », pourquoi l’Egypte ?

816) Tant que Jacob fut en Egypte, le pays était béni à cause de lui, le Nil coulait et arrosait le pays, et la faim s’arrêta grâce de Jacob. De ce fait les Egyptiens ont porté le deuil et c’est nommé d’après eux.

817) « Qui prononcera les hauts faits du Seigneur, et fera entendre toute Sa louange ? » « Qui prononcera » comme il est écrit « Cueillir les épis » exprimant la séparation et le détachement. « Les hauts faits du Seigneur », puisqu’ils sont nombreux, car tous les verdicts viennent des hauts faits [Guévourot] du Seigneur, la ligne gauche. C’est pourquoi il dit, « Qui prononcera les hauts faits du Seigneur », c’est-à-dire qui annulera et révoquera un verdict de ceux que le Saint béni soit-Il a fait ?

818) « Qui prononcera » et « Qui parlera » sont tous un. « Prononçant » veut dire « Parler », puisque il y a plusieurs Guévourot qui ne peuvent pas être comptées, plusieurs procureurs, plusieurs avocats, et plusieurs punisseurs de ceux qui brisent les règles et la parole ne peut pas les détailler. C’est pourquoi il est écrit « Qui prononcera les Guévourot [hauts faits] du Seigneur ».

819) Par quoi sont toutes les Guévourot du Seigneur connues ? En disant, puisqu’il y a Hokhma dans cela, et elles sont connues dans Hokhma. Il en est ainsi parce qu’en prononçant et en parlant il n’y a aucun qui peut les dire et les connaître. Cependant, en disant, elles sont connues, comme il est écrit « Une génération louera Tes travaux à une autre, et déclarera Tes puissants actes », c’est-à-dire qu’en disant, dans Hokhma, elles sont connues. Cependant, « Ta Guévoura [puissantes actes] » est Guévoura inférieure, Guévoura dans Noukva. « Parleront » veut dire qu’elles peuvent être dites, comme il est écrit « Et parlent de Ton pouvoir ».

820) « Fera entendre toute Sa louange » puisque nombreux sont les Dinim qui sont apparents et se lient dans la louange. Plusieurs camps se lient en elle ; de ce fait qui « qui peut faire entendre Sa louange ».

821) Les Egyptiens étaient tous sages. Plusieurs armées et plusieurs camps sortirent du côté de Guévoura, la ligne gauche, et plusieurs degrés, jusqu’à ce qu’ils atteignent les degrés inférieurs. Les Egyptiens étaient des sorciers. Il y avait des sages parmi eux qui connaissaient les choses cachées dans le monde. Ils observèrent que lorsque Jacob vivait dans le monde, pas un peuple ne gouverna sur ses fils. Ils savaient aussi qu’ils asserviraient Israël de nombreux jours.

822) Quand Jacob mourut, ils se réjouirent, car maintenant ils pouvaient asservir Israël. Ils regardèrent sur ce qui devait arriver à la fin, jusqu’à ce qu’ils atteignent le verdict du souverain, virent les Guévourot qui viendraient sur eux, les plaies, et la traversée de la mer Rouge, épines de ce côté-ci et de ce côté-là. Ainsi est la main : les doigts sortent de cela de ce côté-ci et de ce côté-là, et chaque doigt monte dans plusieurs Guévourot, dans plusieurs Dinim, plusieurs règles. Alors « Ils se lamentèrent ici d’une très grande et douloureuse lamentation ». Il est écrit : « C’est pourquoi, il fut nommé le Deuil d’Egypte, car c’est une grand deuil pour les Egyptiens et pas pour un autre.
823) Quand Rabbi Shimon interpréta le sens de la Parasha, ils sortirent de la cave dans laquelle ils résidaient. Il dit « Je vois qu’aujourd’hui une maison va chuter dans la cité, et deux Romains qui calomnient Israël mourront là. Si je suis dans la cité, la maison ne chutera pas parce que mon mérite les protègera ». Ils retournèrent dans la grotte et il ne souhaita pas aller dans cette cité, afin que son mérite ne les protège pas et que la maison chute et que les calomniateurs dedans soient tués. Ils s’assirent.

Crie à voix haute avec ta voix, O fille de Gallim

824) « Crie à haute voix avec ta voix, O fille de Gallim ». « Crie à haute voix avec ta voix » était dit à l’assemblée d’Israël, Noukva, qui loue le Saint béni soit-Il en chantant. C’est pourquoi il lui a été dit « Crie à haute voix avec ta voix » car celui qui souhaite louer le Saint béni soit-Il à haute voix doit avoir une voix plaisante, afin que cela soit plaisant pour les autres qui l’entendent. Sinon, il ne montera pour élever sa voix.

825) Aux Lévites, qui viennent du côté du chant et de la psalmodie, il leur a été dit « Mais à l’âge de cinquante ans ils se retireront de la main d’œuvre » puisque lors de sa vieillesse sa voix est basse, et n’est pas plaisante pour les oreilles comme la voix du reste de ses amis. De ce fait, il est retiré de l’effectif en haut, qui se tient debout et joue dans ce travail, honorant adéquatement le Saint nom.

826) Les armées en haut et les armées en bas louent le Saint nom et chantent pour lui. Pour cette raison, quand les chanteurs en bas sont un exemple pour les chanteurs en haut, il se retirera de l’effectif. Et parce que l’assemblée d’Israël loue le Saint béni soit-Il, l’écrit dit « Crie à haute voix avec ta voix, O fille de Gallim », fille des pères. Parce que Noukva est un quatrième pour les patriarches, pour HGT, elle est donc la fille des pères.

827) Le monde à venir, Bina, est appelé Gallim [vagues], puisque tout est dedans et est inclus dedans piles sur piles, comme les vagues de la mer. Et de cela, cela sort vers tous les Partsoufim [pluriel de Partsouf] et les mondes. « Fille de Gallim » est comme il est écrit « vague fermée ». Les Mokhin de Noukva sont appelées Gal, du mot Guilouï [dévoilement] et tous ces Gallim et sources sortent du monde à venir, Bina, et l’assemblée d’Israël, Noukva, qui reçoit de Bina, est appelée « Fille de Gallim ».

828) Au commencement, c’est écrit « Crie à voix haute avec ta voix » et ensuite il est écrit « Ecoute ». Ainsi pourquoi a-t-elle besoin du « Crie à haute voix avec ta voix » puisque il est écrit « Ecoute » ? Il en est ainsi parce que lorsque l’homme écoute, il n’y a pas de nécessité à élever la voix. Il dit « Crie à voix haute », pour louer et pour chanter. Elever la voix est au nom de la beauté de la chanson, non pour entendre.

Si Israël commencent à louer et à chanter pour le Saint béni soit-Il, il est écrit « Ecoute » puisque Israël louent et chantent pour Noukva, le Saint béni soit-Il. C’est pourquoi il est écrit « Crie à voix haute avec ta voix ». Et il est écrit « Ecoute », puisque « Crie à voix haute » se réfère à Israël et « Ecoute » à Noukva pour qui la louange et la chanson sont faites.

829) Il est écrit, « Ecoute, Laishah » puisque Noukva vient du côté de Guévoura. C’est pourquoi elle est appelée Laishah, comme il est écrit « Le lion [Laish] qui est puissant parmi les bêtes » et Laishah est puissante, pour briser les forces de la Guévoura de Sitra Akhra.

Il est écrit, « Pauvre Anatot », puisqu’un miroir n’illumine pas. Elle est pauvre parce que la lune, Noukva – qui est appelée « pauvre Anatot » – n’a pas de lumière sauf ce que le soleil lui donne.

830) Anatot est un village avec de pauvres prêtres qui implorent l’aumône et il n’y a personne pour les remarquer, parce que tous les gens dans le village sont tournés en ridicule par la nation. Leurs maisons étaient plus vides que les maisons de toute la nation et elles n’avaient rien sauf ce qui leur était donné, tellement pauvres qu’ils sont méprisés par les gens. C’est pourquoi la lune est appelée « Anatot », car elle, aussi, n’a pas sa propre lumière, mais quand le soleil se connecte à elle, elle brille.

831) Il est écrit « Et à Eviatar le prêtre, le roi dit ‘Va à Anatot à ton champ, car tu es un homme de mort’ ». Etait-il appelé « un homme de mort » parce que son maître l’appela à son repas ? Mais plutôt, parce qu’il venait d’un lieu de pauvreté, la lune adhéra à lui, c’est-à-dire Noukva, le pauvre Anatot. Eviatar adhérait à Noukva quand elle était dans la ligne gauche, quand toutes les lumières gèlent en elle et ne brillent pas, quand elle est pauvre Anatot. C’est pourquoi lui, aussi, fut appelé « Anatot » comme elle. Et il fut appelé « un homme de mort » parce qu’il n’a pas de lumière de vie.

832) Il est écrit « Parce que tu étais affligé par tout ce que par quoi mon père était affligé ». C’est-à-dire, pour sa pauvreté, Eviatar fut récompensé en n’étant pas tué par Salomon. Mais est-il possible qu’à cause de cela il fut appelé « un homme de mort » ? Parce qu’Eviatar venait d’un lieu de pauvreté, David fut récompensé de lui avant qu’il s’élève à la royauté, quand Saul gisait et l’attendait, c’est-à-dire quand ses façons étaient comme celles d’un homme pauvre, et Eviatar était comme ça aussi.

Même quand il monta à la royauté, la royauté était toujours incomplète et pendant la période où Salomon régna, la lune, Noukva, se tint dans toute la perfection et il était content, car il avait tout. C’est pourquoi Eviatar ne fut pas récompensé du lien avec lui, puisqu’il lui a été dit « Parce que tu étais affligé par tout ce que par quoi mon père », David, « Etait affligé », veut dire que tu étais digne de te lier avec lui parce que ton degré est égal au sien, pas au mien. Pourtant, sa pauvreté elle-même n’avait aucun mérite à cela, sauf à cause de sa pauvreté il fut appelé « un homme de mort ».

833) Un champ d’Anatot est Noukva dominée par la gauche. Quand Jérémie acheta le champ d’Anatot c’était pour hériter du haut secret, puisqu’après il éleva MAN pour son Zivoug avec ZA, quand Hokhma dans sa gauche s’habille dans Hassadim de ZA et elle est totalement complétée.

Quand la lune, Noukva, gouverne et brille pleine, elle est appelée « un champ de pommes ». Quand elle est en pauvreté, elle est appelée « un champ d’Anatot ». Pour cette raison, la chanson en bas la rend riche et complète. La chanson évoque le Zivoug de ZON, et quand elle reçoit Hassadim de ZA, elle a toute la complétude.

834) Toute sa vie, David s’efforça à la faire complète, à jouer des psaumes par le chant et par la louange, car par cela Noukva acquière la complétude. Quand David quitta le monde, il la laissa complète, et Salomon la reçut riche et complète, puisque la lune sortit de la pauvreté et vint à la richesse. Dans cette richesse, il gouverna sur tous les rois du pays.

L’argent comptait pour rien aux jours de Salomon

835) Il est écrit « L’argent comptait pour rien aux jours de Salomon », mais tout était or, c’est-à-dire que l’or augmentait. A ce moment, il est écrit « Et sa poussière contient l’or ». Il en est ainsi parce que le soleil, ZA, regardait la poussière en haut, Noukva, et le regard du soleil et son pouvoir fait et aggrandit la poussière en or.

836) Des montagnes, où la lumière du soleil est forte, « De la poussière de la terre parmi les montagnes, ils font tous de l’or » Si cela n’était pas pour les grands mauvais animaux qui sont là, les gens ne seraient pas pauvres parce que le pouvoir du soleil augmente l’or.

L’or est l’illumination de Hokhma dans la ligne gauche de Bina. Les montagnes sont HGT, car les montagnes sont seulement les pères. La poussière parmi les montagnes est Noukva qui est connectée avec HGT, le quatrième des pères. Aussi longtemps qu’elle ne reçoit pas Hassadim du soleil, ZA, Hokhma en elle ne brille pas parce qu’elle ne brille qu’avec l’habit des Hassadim. C’est pourquoi à ce moment elle est appelée « poussière ».

Mais quand le soleil la regarde – c’est-à-dire lui donne la lumière de Hassadim – alors Hokhma s’habille dans Hassadim et illumine comme l’illumination de la gauche de Bina, et son illumination devient or, comme elle. Sous la domination de la gauche, la garde est importante par la flamme de l’épée qui tourne en tous sens, et pas tous les individus ne peuvent recevoir de là, sauf ceux qui sont dignes d’elle.

837) Pour cette raison, dans les jours de Salomon l’argent compte pour rien, puisque le pouvoir du soleil regardait la poussière et la faisait or. Aussi, cette poussière est Din, gauche sans droite, et ne brille pas. Quand le soleil, ZA, la regarde, lui donnant Hassadim, cela prend le pouvoir du Din d’elle et l’or grandit, puisque maintenant Hokhma en elle brille par le pouvoir de l’habit de Hassadim, comme la ligne gauche de Ima, qui est appelée « or ». Quand Salomon la regardait, il loua et déclara : « Tout venait de la poussière ».

838) Pour cette raison, Salomon n’a pas besoin de jouer, comme David, puisque Noukva était déjà entièrement corrigée. Au lieu de cela, il cita des poèmes, le Cantique des cantiques, qui est amour et richesse, qui est amour et lumière. C’est pourquoi toute la poésie dans le monde était dans la poésie de Salomon, car il disait le poème de la reine, Noukva, alors qu’elle était assise sur le trône faisant face au Roi.

839) Il est écrit, « Le roi a fait l’argent comme les pierres dans Jérusalem », puisque tout était or. La poussière, Noukva, s’attacha à la gauche sur le côté de l’amour, l’amour des amoureux qui demeure dans la gauche, comme il est écrit « Sa gauche sous ma tête et Sa droite m’enlacera » et le soleil, ZA, adhéra à elle et ne se retira pas d’elle.

840) Salomon s’est trompé à ce propos. Il vit que la lune se rapprochait du soleil, que la droite de ZA l’enlaçait avec les Hassadim, et la gauche de ZA était sous sa tête, dans l’illumination de Hokhma. La gauche devint sa Rosh [tête], puisque la droite et la gauche se rapprochaient l’une de l’autre, et Hokhma dans la gauche s’était déjà habillée dans la droite. Salomon a dit : comme ils sont déjà rapprochés l’un de l’autre, pourquoi avoir toujours besoin de la droite ? Après tout, la droite, Hassadim, n’est que pour rapprocher davantage ZA et Noukva, pour que Hokhma dans Noukva s’habille des Hassadim de ZA? Et comme ils étaient déjà proches l’un de l’autre, pourquoi alors avoir toujours besoin de la droite, Hassadim ? Rapidement, il est écrit « L’argent compte pour rien aux jours de Salomon », puisqu’il rejeta l’argent, la droite.

841) Le Saint béni soit-Il lui dit : « Tu as rejeté la droite », Hessed [miséricorde, grâce], « Dans ta vie ; tu dois avoir besoin du Hessed des gens, et tu n’en trouveras pas ». Rapidement, le soleil, ZA, se détourna ne faisant plus face à la lune, Noukva, et la lune commença à s’obscurcir, et Salomon implorait des aumônes, disant « Je suis l’Ecclésiaste » et personne ne fit preuve de miséricorde envers lui, parce qu’il avait rejeté la droite, Hessed, et il ne l’appréciait pas. Il est écrit à propos de cela, « L’argent compte pour rien aux jours de Salomon ».

842) Pour cette raison, plus un individu loue le Saint béni soit-Il, droite, plus il amène la paix en haut. C’est pourquoi il est écrit, « Ecoute, Laishah », Noukva, quand elle est éloignée du Saint béni soit-Il, droite. Il est écrit à ce propos « Le lion [hébreu : Laish] est perdu sans proie ». Laish et Laishah sont comme Hok [loi] et Houkkah [constitution]. Ils ont le même sens. « Perdu » comme il est écrit « Et eux qui étaient perdus viendront », c’est-à-dire perdu. Oved [perdu] veut dire Ne’evad [aussi perdu]. « Sans proie », puisque Noukva demande à ZA de donner, comme il est écrit, « Elle se lève alors qu’il fait encore nuit et donne une proie à son foyer ».

843) « Et les petits du lion se sépareront », puisque toutes les armées, les anges qui se répandent d’elle quand elle leur donne une proie, s’unissent comme un et suceront ensemble. Quand elle s’assoit sans proie à cause de l’exil, les petits de lion se sépareront certainement, c’est-à-dire que ses armées se sépareront vers plusieurs directions et chemins pour trouver un lieu où exécuter le jugement.

De ce fait, quand l’offrande est sacrifiée, tous sont connectés et se rapprochent ensemble. Et durant l’exil, quand l’offrande n’est pas sacrifiée, les fils du lion se séparent. Pour cette raison, il n’y a pas un jour sans Din en elle, puisque les supérieurs et les inférieurs ne s’éveillent pas dans la complétude du supérieur.

844) Maintenant, durant l’exil, la prière d’un homme éveille la complétude en haut et en bas. Dans les bénédictions avec lesquelles il bénit le Saint béni soit-Il, les supérieurs et les inférieurs sont bénis. De ce fait par la prière d’Israël, les mondes sont bénis. Celui qui bénit le Saint béni Soit-il sera béni ; celui qui ne bénit pas le Saint béni soit-Il n’est pas béni.

Une coupe de bénédiction

845) La coupe de bénédiction doit être reçue avec les deux mains, la droite et la gauche, et pour bénir. La coupe de bénédiction requière une coupe, comme il est écrit « J’élèverai ma coupe du salut », Noukva, puisque les bénédictions des saluts d’en haut se déploient dans cette coupe, et la coupe, Noukva, les reçoit et les collecte vers elle. Là le vin supérieur, l’illumination de la gauche dans Bina, et est rassemblé dans une coupe.

Pour cette raison, elle doit être bénie avec la droite et la gauche, et le vin qui est rassemblé dans la coupe, de même que la coupe, sont bénis ensemble. Le vin est l’illumination de la gauche de Bina, et la coupe est Noukva. La table, Noukva, doit être bénie qu’elle ne soit pas dépourvue de pain et de vin, et tout est un puisque le vin est l’illumination de Hokhma dans la gauche et le pain est Hassadim de la droite, et ils doivent se lier comme un.

846) L’assemblée d’Israël, Noukva, est une coupe de bénédiction. Puisque c’est une coupe de bénédiction, les mains, droite et gauche, sont requises pour la recevoir, puisqu’une coupe est placée dans les mains droite et gauche, Hassadim et Hokhma. Elle doit être remplie avec le vin du vin de la Torah, qui est illumination de Hokhma de la gauche, qui sort du monde à venir, Bina.

847) Des choses élevées apparaissent dans la coupe de bénédiction ; le sens de la sainte Merkava [assemblée] apparaît, c’est-à-dire HG TM, puisque qu’une coupe de bénédiction doit être reçue avec la droite et la gauche, nord et sud, HG. La coupe de bénédiction reçoit bénédiction d’elles, et une coupe de bénédiction est le lit de Salomon, Malkhout, qui doit être placé entre le nord et le sud, HG. Elle doit être placée plus près de la droite, et le corps de celui qui bénit, Tifféret, doit être corrigé par elles. Il doit regarder la coupe, la bénir avec quatre bénédictions, puisqu’il est écrit « Les yeux du Seigneur ton Dieu sont toujours sur elle ». Il suit que dans une coupe de bénédiction, qui est la foi, se trouve le nord, le sud, l’est et l’ouest, HG TM, et ainsi tu as un sainte Merkava.

848) La table avec le pain est de telle manière que le pain en dessous, Noukva, est béni. Le « pain du pauvre », Noukva quand elle manque de Hassadim, sera bénie et deviendra « un pain de plaisir » quand sa Hokhma s’habille dans Hassadim. A ce moment, elle est appelée « pain de plaisir ».

Il s’avère que l’assemblée d’Israël, Noukva, est bénie en haut, dans les quatre directions du monde, HG TM en haut, et NH en bas. La coupe de bénédiction fait que Roi David – Noukva au-dessus de Khazeh – se lie avec les pères, HGT, puisque de là elle prend Hokhma. Il sera béni en bas, aussi, de NHY, et il a aussi Hassadim, c’est-à-dire que la table de l’homme sera bénie et il y aura toujours du pain sur elle.
La grange du Lycium

850) « Et ils vinrent à la grange du Lycium ». La grange du Lycium est la gouvernance de l’Egypte qui a été enlevée au profit de la gouvernance d’Israël, puisqu’ils virent une grange, qui suggère le gouvernement d’Israël, comme il est écrit « Portant des vêtements dans la grange ». C’est pourquoi il est écrit « Et ils se lamentèrent là avec une grande et douloureuse lamentation ».

851) De ce fait, il appela son nom « Deuil-Egypte ». Certainement, le deuil venait d’Egypte, puisque leur gouvernance avait été enlevée. Ici aussi, les pleurs ne sont pas pour les Juifs, même si les Juif mourraient là. C’est parce que ces Juifs, s’ils étaient Juifs, n’étaient pas tués. Et quand ils mourraient, le Saint béni soit-Il expiait leurs fautes.

852) Même si l’âme de Jacob sortit d’Egypte, elle ne partait pas vers une autre autorité, celle de la Sitra Akhra, puisque du jour où le monde a été créé, aucun lit n’a été aussi complet que le lit de Jacob, dont chaque fils était casher [digne/pur/qualifié]. Quand il partit du monde, son âme se connecta rapidement à sa place.
L’embaumement de Jacob
853) Quand Jacob entra dans la grotte, tous les parfums du jardin d’Eden se trouvaient dans la grotte, et il y avait de la lumière dans la grotte, puisqu’une bougie y brûlait. Quand les patriarches vinrent à Jacob, en Egypte, pour être avec lui, la lumière de la bougie quitta la grotte. Quand Jacob vint dans la cave, la bougie y retourna et alors la grotte fut complétée avec tout selon ce qu’il se devait.

854 Lors de tous les jours du monde, la grotte ne reçut pas d’autre individu, ni n’en recevra. Après leur décès, les âmes des justes passent dans la grotte devant les pères afin qu’ils éveillent et voient la graine qu’ils ont laissée dans le monde, et ils se réjouiront devant le Saint béni soit-Il.

855) Qu’était l’embaumement de Jacob ? Il est écrit « Et Joseph commanda à ses servants les docteurs d’embaumer son père, et les docteurs embaumèrent Israël. » Est-il possible que cet embaumement fut comme l’embaumement du reste de gens ? Est-ce à cause de la façon – qu’ils ont eue à le retarder – qu’ils le firent ? Pourtant il est écrit « Et Joseph mourut ... et il fut embaumé et placé dans un cercueil en Egypte ». Même s’ils ne sont pas allés sur la route avec lui, car il fut enterré là, ils l’embaumèrent.

856) Le comportement des rois est que pour préserver le corps de la pourriture, ils sont embaumés dans l’huile d’onction, la plus haute de toutes les huiles, mélangées avec des parfums. Cette bonne huile est absorbée dans le corps jour après jour pendant quarante jours. Après cela, le corps persiste de nombreux jours.

857) Parce que ce pays entier de Canaan et tout le pays d’Egypte consument le corps et le font pourrir plus rapidement que tous les autres pays, ceci est pratiqué afin de préserver le corps. Cet embaumement est réalisé à l’intérieur du corps et à l’extérieur, puisque cette huile est placée au nombril et entre dans les intérieurs du corps à travers le nombril, étant avalée dans ses intestins, nourrissant le corps de nombreux jours.

858) Ainsi était Jacob dans la persistance du corps, et ainsi cela devait être, puisque c’est un corps des patriarches, et les patriarches sont HG, deux mains, et Tifféret, le corps, et c’était dans la préservation de l’âme et du corps. Joseph est comme le corps, puisque Joseph est une alliance, et l’alliance et le corps sont un dans la persistance du corps et de l’âme. Il est écrit à propos de la persistance du corps « Et il fut embaumé ». Il est écrit à propos de la persistance de l’âme, « Et [il fut] placé dans un cercueil en Egypte ». Le sens du cercueil supérieur, Noukva, est que son âme y était connectée.

Et placé dans un cercueil en Egypte

859) C’est écrit « placé » avec deux Youd. Joseph garda l’alliance pour lui en haut et en bas, c’est-à-dire qu’il était une Merkava [char/assemblée] pour Yessod de ZA. De ce fait, quand il quitta le monde, il fut placé dans deux cercueils, un cercueil en bas et un cercueil en haut. Il est écrit à propos du cercueil d’en haut « Vois, l’arche de l’alliance du Seigneur de toute la terre ». Il en est ainsi parce que l’arche en haut, Shékhina [Divinité], est appelée « une alliance », car seul celui qui garde l’alliance en héritera. Et parce Joseph garda l’alliance, il fut placé dans deux cercueils.

860) « Et placé dans un cercueil en Egypte ». Ce texte suggère que même si son âme partit vers une autre autorité – la Sitra Akhra – elle était attachée à la Shékhina, comme il est écrit, « Et placé dans un cercueil », un cercueil en haut et un cercueil en bas. Il en est ainsi parce qu’il fut juste et tout juste hérite de la terre sainte, la supérieure, la Shékhina, comme il est écrit « Et Ton peuple sont tous des justes ».
